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J0me Annee.
- —_e

CARTES D’AFFAIRES,

TP. VANASSE
ATOOAT.

frude: —Iureaux du“‘Sorelois”
SOREL.

Sorel 34 Avût 1983.—a,

germain & Germain,
ATOLATS,

No. 30. us George—HOREL,
ow A. GERMAIN, 0. B.

&. A, GERMAIN, LL. B.

CQ Yao
B,Goad

Couiuistaire pour Outasio et Manitoba,

sin des Rues George et Prince.
sous

avril 1886, —8,

AVO
Bureuu de Ia seigneurie

de borel.
ue-RUE DU mor-60

SOKEL, P. Q
Cw B.C. L.J.C. WURTELK, "7. LACROIX

11 mai 1886.

L H. Comeat, L. Le Les
—AVOCAI—

Yo. 64, Rue du ROI-Norel

il mal 1884.

JA.VILLIARD
AVOCAT, L. L. B,

SECRE E-TRÉSORIER

a coEGRÉTALES de Rishelieu.

s9-RUH DU ROI-39

SOREL, P.O,

6 mai 1887.—juo.

“Victor Allard
AVOCAT, B, C. Les

Barthier (en haut).

27 avril 1886.—#
oran orn.

Ww.L. uM DESY,
NOPAKEM,
‘tusmeubles of d’Assaramce

pres *RGENT A PRETEK,

418 RUE DU ROI,
SOREL, P. Q.

M"Uvssiennaire du Grette de feu le No

aire Uartier-

     

Ao.

 

J.N.MONDOR,
NOTAIRE,

so-RUH GCHORCHo $0

SOREL.

SOArgent à prêter sur hypothèque.

TA. P. BOUCHARD,
NOTAIRE,

39, ROE LU ROI, 89,

SOREL, PQ.

Charles Papillon
HUISSIER, COUR SUPERIEURE,;

VILLE DE ST OURS, P. Q.

Se charge detoutos affaires du ressort
LaCommission, ainsi «ue des collections.

3t Ours, 20 Décembro 1887.

L G. Bourret,
MD, V, etc

Nt Francois du Lac, PP. Q

 

Estale of itiondu public la nuit
cotésbojouer.Trade, comme shirurgion,

les plus difficiles ot soigne los
liesVOX et des oreilles.À une
sphiience de l'LUSIEURS ANNÉES.

4 mal 1887,—1a. Cn

J. LATCHA.
h NOFAIRE, Ce C.N.

NT AINE, PQ
Agent d'immeniet, Algerà prêter à 6

wi Tar cent enr hypothôque at billets,
11 octobre 188?

doseph Cartier,
HUISIER de Ja COUR SUPERIEURE

(OLLECTEUR ot AGENT D'AFFAIRES

SOREL P Q.

JH, ROULKAU
Architecte ot Professeur

   

PRIX NT CONDITIONS VAOILRÉ.
‘uel, 13 novembre 1888,

 

Albert Morency’  

pukldl 1 MARDI KI LB VRNDRED,
an LA (IB NINFPRINRMIS NN'MALIAVY

en ville—l‘rix de l'abonnement :
. r le Canada ot les

, $0.80 par (voir
u .

ADAILE GI FAR AN,
oxbe

pousplitude—À DNS PAIX MAUONNAULEE—-Blancs dis

pour guérir radicalement toute
maladie provenant de l'Impuroté
du Sang, le Rhursatisme, les Plajes
Tnvéterées et toutes les Affections

de nature éruptive. scrofulouse ou
syphilitique.

Le Remède de Famille par excellence,

POUX LIS HOMMKS SRULRMENT.

soient. L’im prudence, losexcès des jeunes
ne comme des gens Âgés mptement

Beni à une Lanne condition, au moyen
de la Decouverte Mepicaue du Dr
Chez tous les Pharmaciens ouperla malle,

Laboratory, 151 Fast 29th Street,

LA" CANADIENNE
Cie d'Assuance sur la Vie

 

Dépot an gouverne-

Borers, 1% COTE 8T LAMBERT, Mont
[1

—

nombreux lecteurs qu'à nos ateliers,
on exéeuto avec beaucoup de soin et
de diligeuca toutes sortes d'vuvea
depuis les moins dispendieux et les
plus communs jusqu'aux ouvrages
de luxe, do polit ot de fantaisie

be l'Esole des Aris ot Métiers,  Sotel,
bk CHARLOTTENOEL. PROGRavn0 qua:

EEaepr,arts Carr,
ma, os tw OARTRS de MENU

LETTHES FUNÉRAIRES,

LANCS pour avocats, notaires et hoissierPEN VELO PES

PAMPHLETR,

 

cons.

aves sois ei

In Trastler & Globonsky,
Chrurçiens-Dentistes!

No 1592, Rue Notre-Dame,
Près du Palais de Justice.

MONTHHAL
—

L'extraction des demtaseinit vous i'infl
ence de l'éther, du chloroforme où du
: t, Où sans agents, au choix de la pra

ue,

8 personnes qularrivent le matin par
vapeur ou par chemin de for, pourront re-
tourner le soir du même jour aves leur den.
ter,ai ollos fout tenta commandes imwrédis
tement après leur arrivée le matin,
CF. F. TRFESTLER, M, D,

L,0.p,

STRPHEN GLOBENERY,

l1join 86,

 

es,
MELIEUR

Rue Augutn, voisin du bureau de Poste
SOREL.

M.Jucques ne charge de toutes spices
de reliuras à très bon marché,

Sorel, 17 Juin (884.—a,
es
 

SE
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EST UN REMÈDE INFALLIBLE

Découverte Médicale du Dr Bou.
Remade positif et radical r toutes

es faiblesses d’iomme, quelles qu'elles

ell,

PRIX: UN DOL1.ARJ

New-York.—2s8.}

 

= #300.000
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séBons agents demandée.

 =emmemas.

AVIS,
Nous aimons à rappeler à nos

BILLETS

P
CATALOGUES,

MENOHANDUXS,
FNTÊTES de Latiretot de Comptes,

ENVE

FACTUM
AFFICHES,

PLACARDS,
CIROULAIRES,

WTC, BPC, ETC

 

RURMAU

 

de POs
Woe

SOREL
servies d’atr.
 

ORFFES,

Ontario, Munitobs, Etata de LL, Ovest ot du

Cantons de l'Eat, Etats do Is Nouvelle
Angleterre, et bureaux desserts par
le char-pestal du ©, PF, Sutton et

téésos sas sus dec0 320000000800
Le Nord et bureaux dessecvia por Je char

 

‘Trois-Rividres.……us v…uecuess
Boucherville, Lenguaml, Contrecœur

Varenues, Verchdres,..... +0... core
Baie, Pietreville, Pierreville Mille,
Be Aimé, Bt Rehert,Bt Frs, d . ae,
Yamaoka Lecce ass. cer s0se

8t Charles, St Denis, St 4,
Ste, St Ours,

Sta Anne ot Bt Joseph, ,.......00000n
Bte Victoire le mardi, jeudi et aamedi.….

     

  

—————ee

Provinces Maritimes, ...ieeeeeressssraosenss

postal du C, F. Rive.Nord,..., ...,....
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eo tL Lo.

| 12.30 !
Sud. ROO 1.30 6.00 | {1,30

7.15 #,00 1} 645
su 130 vo. 1.30

0.45
i

i
oers cere i BOL Lee} 130

fo ….jyiasel 80 | 246
7,15

ver ver 13 “ 8.00 | 3.40
- |

vere ».60
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| |
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oe 6.00 1 ess
IN vers 8.80 |.... ji 400

von vers 120\ si 200 

SOREL. MARDI. 31 AOUT 1888

ne, pour d

Quettes.

Cartes d

icles au

| LeBazarCanadien
N'aiteudes longtemps, alles sans

délui acheter vos présentes de Noël et de
Jour da l'un, ches J. I, Wright, Basar Ca.
sadien, Buel,

Noubliex pan d'acheter une de ses nos -
tres d'or avec chafue pour messicurs, $58.04

Achetez une de ses montres d'argest
avec chalne pour messieurs, pour $10.00

Allsx achetez ane montre d'or avec ob
amer, pour $lu,00,

Achetes vne montre d'argent avec chadue,
pour dames pour $5,00.
Te utve ces miontres sont guraution pour 5

ans. Examinex duus le même temps son
assortiment d'argeuterie et articles ploquéa,
tonne couleaux, chéillers, fourcheites ote.
Aussi violons, accordéons, soncertinats,
guimburdes,

—

Blaigha, brniucuux, tralues untirngen, me

Toutes sortes de bijoux pour ics eniauts,

le Noël et du Jour de l'An,

Tous ceux qui voudront acheter des ar-
ticles pour les Laxars voudrout Lien se rap.

ler que M. Wright vend ces sortes dure
x coûtaut.

Pipes de bois et en éeumede mer.
 

Images et miroirs.

Un grand assortiment de bagues avee dis$
ments, et de jonce de mariage laits à ordre.
Un ne refuse pas d'argent ces jours-ci,

3, H. WRIGHT.
BAZAR CANADIENS

Sorel, P. Q.
Bel. 2 Dec 1887.
 Les lettres enrégistrées devront

Lee bureaux de caisse d'Epurgues et d'a
mancheset fêtes «xe:utés,

Juin 19 1868

Moulin a Scie,
Moulin à Cardes,

Moulin à appareiller le lof,
Manufacture de :nenhles, ele,

A
Tamaskx:, T°. Q.

Meubles nits sur comande, à conditions
facilen,
Moubles in frêne, noyer, acajou, bois

mou, êto., etc.
Bois de nervice, tout ajpareîlté et de tous

tes dimensions vendu à prix réduite.
Laine cardue sur prése-tation at scion le

goût et le desir des gens.
Le soussigué, tout en remerciant le public

de l'encoursement qu'is en aren jar le
passé, 086 espérer qu'on veudra bien Ini con.
tinuer un Lon patronage.

J. Bs BROUVILLALRD,
Yamasxa, P. Q.

N. B.—Ln traverse du pout pxurle carda-
est FRER ; pour tonte affaire qui regarde

fa autres mouliug ci-desans, 1a linvorse est
moitié prix,

LOBNE HOTEL,
Rue de la Reine,

JOR. PARENT
PROPRIETAIRE.

Cet liôtel offre matutenant aux visiteurs
le confort qu'ii peuvent déaiier. Il com-
prend un RESTAURANT, qui were toujours
guint des weill-wrs aril, of «l'on pourra
I urer à tontelieure dujeur, et même
le cuit, des HU TRES, ru sole ou autre
went, des 8ANDWICHS, PFATEN, GA.
TEAUX, BISCUITS, ete,

—AUSSI—
CREME A LA GLACK, BUNBONSete.

TABLES J 100L et do BILLALD, eto,
Quant aur articles do consommation, Li
UEURS, CIGARES, RAFRAICHISSE-
ENTS. eto, ilaseront toijoure chuiais et

de PREMIKRE QUALITE.
AGS,(cialité pour les !ières

de prémière classe et le Lag.
Le COUR et lee KCURIES comptent

parmi les plur vastes de la ville.
Une visite «ai 1espeotueusement a..licités

JOBEI'H PARENT,
Propefétutre

Boval, 30 Mui, 1008,

HOTEL

RLY CENTRAL,
Cet hotel, situe à Berthier-ville, sur les

vonit du Bt-Jaureut, et Lenu autretoia par
M. Jaibert, set muintomantin propriété de

 

Ci-devant de Morel.
Tont refait à neuf, à l'intérieur comme à

Vextérieur, oet hôtel est saus contredit l'un
des mwilieurs qu’il y ait eu nord du Saint.
Laurent, ot ute sous tuus les rapporte
tout Le confort et les avantages que l'ux pent
désirer tant pour le public en géuéral que
pour 1ss comiais-veyageurs eu pasliculier,

NONNE TABLE. 

A LOUER : Boîtes aux lettres à Ja clef, £100

9.302,00. Le soir ({6tes seulement) ouvert de 7.00 à 8.00,

M. E. B. BEAULNE,j«

être déponéer 15 minutes plus tôt,

par année
aTiroirn “ “  #L60

——0}—
HEURES DU BUREAU DE POSTE :Oluvert chaque jour, dimanches of fétes exceptés, de 8.00 a, tu. & 5.00 p, ni. timchets,de 8.00 am., & 7.00 p.tu, Le dimauche et ics jours de fête, ouvert seulement de 6,15 À

guichets fermés.
rticles d'argent gerons clce à 6,30 p M. Di

EG. DUPLESEIS.
Matire ce Poste,

ATTENTION THITo
Nouveau Magasinee

Los vonssignés ont le plaisir d'annoncer
qu'ila viennent d'ouvrir

Rue du Roi, Sorel,

Maison Saint-Hilaire,
Eu fie do la Banque Tail,
UNE EPICERIE,

Od ils ticndront toujours les meilleurs as-
ticles vendus wu plus bas paix,

Île tiendront toujours des FLEURS AME-
RICAINES pouvant contenter les GOUTS
LES PLUS DIFFICILES.

Liqueurs eù Vins
Farinesimportées
STOCK ENTIEREMENT NOUVEAL

Pratigues Seivics a Domiciie.
Une visite cst respectuensement sol

licitée,

Millette & Paradis,
MARCHANDS-EPICIKRS,

SOREL, I. %
P. MILLETTH, J. 11 PARADIS,

Sorel, 20 mal 18¢8,

 

&. By PILE
Herloger et Bijoutier,

Rue du Roi,
Sorel, 2. .

lurte voisinede M, L. T. TREMPE

En face de chez MM. Bruneau &
Sylvestre, médecins et

pharmaciens
À l'Lonneur d'annoncer au publie de Se

re) et desenvirons qu’il vient de recevoir
un maguifique assertiment de Montres, Hev-
loges, Bijouteries de toaies sortes, pince-nes
et luuattes pericetionnces de Lazarus à
Hotrioe et do B Laurance, et divers autres

orHe, doefslité pourouvrages d’orfivreris et
pour réparations depipsdo toutes sortes,
eto, ote.. Commnndes rogues pour dorure
et argeuture,

SFOur arsati ua as. “UN
vislite ptpor

A B. METTR,
Rorel, 18 mal 68. —p.,

 

Le soumigné informe le publis qu’il
vient de prendre aa licenrs vemme eucan-
teur pour le Disiriet de Richelieu et qu'il

ra de toutes ventes privées et pu
bliques due l'on voudra bien lui confler, ot
. de donner à tons peut qu te
Uerront tee seivicus pleinect entiàes patige
ction, 4
1 continuers wussi À exercer sa protsssien,

orme huissier, et se chargers aves plaisir
de toutes affaires quelconques tant comme
huissier que comme encant ‘ur”
Le sousaigné fers aussi sxoar. tous les ee.

medi, dans sa salle d'encan, en face du Nouvel Encanteur sé

Nous av

|
S
-

wiére cl
Riatché,

Avis

Et à ceu:

(8

Rie

17,

lente, ot pp
SONS et d

Les

Belles cha

NUIT

at La

Pris, relié t
“ 
COTON, q
qu’il leur faut et à meilleur marché que

| partoutail

Eotal du Chemin de Fer
 

trouver mieux ailleurs.
COURet de VASTES ECURIES." : ht,

us du marché
mentbon traités, taudie que tous les visi-
teurs recevront uue réception eordiale.

LUNCH à toute heure

32 cetabre 14H6..—X

 

Grande Nouvelle,
—140]——

ous le plaisir d'auvonçer que

L'ANCIEN MAGASIN POPULAIRE

M. CY.
PLAGE DU MARCHE,

Di—

MONGEON,

OREL, P.Q,
Sera de von veau ouvert au public sumedi,

lo 7 da courant, avec un assortimeut de
marchandises et articles de nouveautés de

lasse, que l'on vendra très bon

aux Navigateurs

ui ont bssoin de TOILK et de
ua co magasin ila trouveront ce
x

leurs,

 

atlrend Hotel)

rre Pauk
PROPRIETAIRE,

 

. ———

Cet nCæl, qui nocupe, à paosiniite du
fleuve,le plus Leau site du

QUARTIER ST LAURENT,
sontivuurs à évee ouvert et 1j sera plus que
Jamais SOIGNE de mauière à satisfaire sa
sumbreuse clientèle,

Los gens de la campagne y seront les Lien.
venus. Quauth ceux du la rites Îl+ y rece.
rront tonjcurs l’heapitalité ia plus sordisle.

PIERLE VAUL, Propriétaire,
Sorel, 28 avril 1997,

 

Hoteldu Marché
hue du Roi.

SOREL.
Ce waguifique hôtel eat le propridt. de

MM. Latravere & Cie
llestapacieux,la nourritare #24 oxiels

fait ds LIQUEURE,de BOIS.
e CIGARES, on ze peut guère

[À èdu que halle

aeront particulières

mbres pour pensionnaires et
u jour et de le

Une visite esteallicitée,

Latraverse & Cie.
Sore],38 mail885.0

A. PEwxIARD,
Libr aire-Rditeur,

Librairie de Droitet de Jurisprudence

Eptreun-Prorniftainz Du

 

Revue Legale",
¥, 33, 35, Rue St-Jacguce,

Montreal,
NoUvELLEUEXT PUBLIÉ,

—
Le* Code Mwnicipel de la Province va

"annoté par l'hecoralile Juge Ma-

Edition (reacaise,,,,, flou
« esses... 1.80

  

AVIS RELATIFS ADX PASSFPORYS,
ei, La tout & un Prix des|Moueurs(de premier oholx| Exavaiusto) toepomsgit joiedereNo. 47, Rue Augusto. a“ . conter. d'adresser à ce Départemneut et accompagnerCOANE, Fo Qu “lus réduits. Vuate cout et Lonnesécuries, Jeur demandede

fa

somme de quatre ples
uedo totesoresdoneragoedu re - Priv populaires. Mela DAB |tonerfrbsrar i gourmet cn
oncin quil exdouareddesprix

|

On donne une attantion spéciale £. B Beaulne ". 0. 6 od. POWELL,: ataARANTL. ‘aux COMMANUKS derites et vee + Uy lk"Rue Georges - - Screl'! gue 1saNecrétaire d'UtaisBRED past de la CAMPAGNE, BacttimnrtlLula 1606 Se101Meg, Wri 8,

Ea ada en — — À _ _ L   

LE SORELOI
81x bureaux d'Annonces ponr Joursaux de
Gro, I’. HOwRLL & Co, (10 Bpruce Street),
ob des coutrata d'annouees seront passés

sJoursel tait
partie des Ales

= NEW-VORK.

 

UNK NOUVEAUTÉ

M, J, BB, Alden, Peutreprensnt
éditeur new-ycakeis, nous addresse
le premier faecicule d’un roman de
caiuctère dû à la plutue de Roburt
Tenisol, Dès les premiers chapttres,
on reconnaît une main exercée ;
c’est à la fois une profonde analyne,
et l'œuvre d'un humoriste, La titre :
À Peesimist, indiquo suffisamment le
esractère que l’auteur a voulu dtu.
dier,

“ La publication de cet intéressant
ouviage continuera à paraître de ae-
waive en semaine en fascicules de
54 pagee, au prix de $1,00 pur an.
L'éditeur annonce qu’il a retenu les
lucilleurs auteure atnéricains pour
ta publication, appelée The Novelist,
L'abonvé aura, au bout de l’année,
un volume de 2500 pages, admira-
blement imprimé, Le Novelist ne
publie que de la littérature améri-

: cuine, avec droits d’auteur réservée.
| C'est une excellente occasion pour
lea bibliophiles d'étudier les produc-
tions eupérieures de la littérature
américaine,

M. J, B. Alden, 393 Pearl St,
New York, publie aussi sous le ¢i-
tre Litérature, une revues hebdomn.
daire illustrée, dont l'abonnement
west aussi que de $1, L'éditeur
mew-yorkais dui nous parlons est
le plus grand volgatissteur de litté-
rature que nous cuunuaissions, Nous
dounons sun adresse en toute con-
fiance su public lecteur, qui conguj-
tera ivee profit son vaste catalogue

ee

—————e

Une offre extraordinaire.
A TOUS CEUX QUI DESIRENT DE L'EM-

rLOL
Nous avous bescin d'agents actifs

et Cnergiques daus tousle comtés des
Étute-Unis et du Canada, pour ven-
dre un siticle biêveté, (qui possède
de grands mésites) sur ses mérites.
Uwarticle ayant une grande vente,
rappettant plus de 100 pour cant de
pTolit, v'ayuntpas de compétition,et
Jour lu vente duquel l'agent cet
prLgé dure manière exclusive par
un ucte que tous donnons pour cha-
que calé qu'il obtient de noue.
Avec tous ces avantages et par lo
fuit même que c'est un article qui
peut être vendu À lous lee proprié.
tuires de maisons, il ne serait peut.
êtee pus uécrasuise de faire une offre
extraordinaire i noa ngents pour en
chtcuir de bons de suite, mais nous
avons tésulu d'agir de la soite, afin
de montier nuu-seulement notre con-
fiui.ce daus les méritge de notre in-
vention, mels dans sa stabilité pour
aucun age it qui vn poussera la ve.
le avec énergie, Nos ugeuts qui tra-
vaillent maintenant geyrent de 8160
À 8300 jar wois uudessus de lears
dépenses, «L cuci uous encourage à
faite nutie offie & tous coux qui
wut pas d'emploi,

Tout ageut qui voudrait donner|
uns essai de trente jours à nos affai ‘
lvé €ù Le reussiin pas à fuire $100,
AU-DESSUS LK TOUTS SES DEPENSES
Ponta uous teuvoyer tout ce qu'il
Wanita pus vordu et nous lui remets
tions l'argent qu'il à payé pour, II n'y
à perscoLE, Gui emploie des ageuiy
qui ait osé faire de telles offres, (1
sous Le le feriona pas, ai nous ne
«avious que nove aveus des vpents
qui fout Je double de ceci,
Nos grandes circulaires descriptives
espliqueut voue offie au lorg et
tons déviroue lesenvoyer A tous!
œux quisoub savs emploi ct qui
Nous enveitont trois timbres de 1c
pour fiuis de pute. Envoyez de anis
te et retenes l'ageuce en hon temps
Jour les wffaires et mettes-vous à
l'œuvre dans les conditions mome
tuées dons votre offie extraordinrie
Te.

S'+dresser de auite au
NATIONAL NOVELTY Co,

No 514 Smithfield St, Pius
burgh, Da,

MROBITAILLE,
TAILLEUR.

|

 

Coupe Garantie.—Prix modérés.

Ouvrage fait avec cblérité et soin,
Une visite est enilieitée.

Allention spéciale aux commandes de la
campagne,

34, rune Augusta,

SOREL, P. @.
27 Juillet '88.—bm.
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ANNONCES TOISLES SUR DREVP

—{=

16 contins la ligne, promusdre(BRLueN,
que insertion subedyuente. Uoat
POUT anROUCPodLURKLMATIS 08 visu.

—#;=

AUENTH À L'ÉTRANGER :—M. H. Maîbee,
Que Iicher, à Parie,(Pre
U4 10,Bpruco treet Now.

CAMBRONNE ET LA TEMPE.
RANCE.

Le célèbre Cumbronoe, un des
plus braves généraux de l'empire,
commença sa cariière militaire par
les grades les plus humbles, 11 était
caporal en 1793, ot en garnison à
Nantes

Malgic se jeuneuse (il avait à pei-
ne vingt ans) il avait déjà contrae-
16 cette déploruble habitude, qui
perd tant denos soldats, de boire et
Inôme de s'ennivr:+ souvent, Et
comte le jeune homme avait du
sang dans lew veincs, il ve faisait
pas bon do le © utistier quand les
vaputa du vin excitalent son ar
deur,

Un jour, cinnt ive, il v'oubliat
jusqu'à frapper un officier qui loi
donusit un osdie [I passa devant le
oconseil dv gurnie et fut condamné &
mort, comme il est du rêgle en pa-
reil cas.

Le colonel de sou 1égimeut avait
su cependant apprécier l'énergie, lu
bravoure et l'intelligence du jeuve
condemné. Il vu Linuver un repré-
sentant du peur la, commissaire du
Gouvernement, alors à Nantes, et
lui demande ln grâce de Cambron-
ne,

* Tuupossible ! 1épond le connuise
saire ; il faut un exemple ; suns ce.
1a la discipline est perdue dans l'ur-
mde, Le cupural Cambronne woute
ra.”

Nésumoina le coluuel iusiate, ot
fuit ai bien qu'il obtient la grâce de
Cambronne, mais à une condition
expresse, c'est quo oelui-ci ne s gri-
sera janais plus de sa vie,

Le culunel se rend à la prison
militaire, Il fait venir Cambronte.

ey4as) i MM. Goo, P,
-York,
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chute dv l'Empire, il vivait paisible-
meut à l’aris, aimé et honoré de
tous,
Son ancien wlonel, brisé l'âgs

et plus encore par les tatiques gs
service, s'étant, lui ausai, retiré dane
sa famille, il aut que le gécéral
Cambroutie était à Paris, et il vou.
lut un jour l'inviter & diser. II con-
vogna plusieurs vieux frères d'ar-
mes, et lour pripars le meilleur re.
pss qu’il pût imaginer. La place
d'honneur fut pour Cambronne, à la
droite du maitre de la maison,

Étant à table, celui-2i offre à sou
hôte uns voire de vieux vin, d'un
prix tiôs élevé, et conservé précieu-
sewment pour les grandes occasions,
Combronne regarde le colonel of,
avec vivacitd :
Que me présentez-vous là lui

dit-il,
—Mais du viu du Rhin, mon géné
ral, et du fameux encore ; il a plus
decent ans; vous n'en trouverez
guère de sembluble A Paris.”

Et comme Cambroane semblait
s'irriter de ses paroles :

“ Mais, mon général, je vous ase
suro qu'il est excellent, Goûtes, plu-
tot, et vous,....,
—Et ma parole d'honneur, colo-

nel, ma parole d'honneur! s'écrie
Csmbronne en frappant sur la tae
ble.) Et Nantes! et 1a prison! et la
grâce ! et mon serment ! Avez-vous
donc oublié tout cela, mon excellent
ami? Pour qui prenes-vous Came
bronne ?

Depuis ce jour pas une goutte de
vin n’a touché mes lèvres. Je vous
l'avais juré et j'ai tenu ma parole. ”
La colonel, admirantcette é

que fidélité, se gards bien d’insister,
ot v'applaudit une fois de plus d'u-

  

 “Tu as commis une
caporal, lui dit-il,

—C'est vrai, mou colonel; auei
vous voyez où j'en suis, Je vais la
payer de ma vie.

Peut-être, dit le colonel,
Commeut peut-être ? Vous savez

la tigueur de la loi militaire, Je
n'ai poiut &e grâce à attendre, et je
n'ai plus qu'à mourir,
—Non, mon awi ; tu ne duis pas

MOUriF encore, Je t'apporte cette
B'âce dout tu déespères ; jo l'ai ar-
raçhée à grand'peine au commissaire
du Gouvernement. Il te remet ta
peine et te rend même ton grade,
tosis à une condition.
Use condition ? Parlez, ton colo-

uel, parles ! Je ferai tout pour sau-
ver ma 1êle.…..…. et surtout pour
sauver mon honneur !

—G'est à la condition que tu ne
te griseras jamais à l'avenir.
—Oh! mon culonel, ¢%, C'est im-

possible !
—Comment | impossible, pour

échapper à la mort 1 Tu vasétre fu.
sills demain ; penses-y donc !

Voyez-vous, mon colonel, il fau-
drait, jour que je in’onnivrasse plus
que je ne busse plus jamais de vin ;
oar Cambronns et la bouteillo, ça
v'aime tant, qu'une fois que c'est
commencé, il faut que cola finisse.
Impossible de s'ariêter ! Je ne peux
donc pas promellre de ne plus me
griser,

~—Mais, malheureux ! ne peux-tu
pas promettre de ne plus boire de
vin?
—Pive dutout ?
—Bans doute,
Han! c'est une grosse affaire que

vous wa proposez-là, mon colonel,
Ne plus jamais, jamais boire 1”

Kb il baieoa la tête,
“ Mais, mon colonel, si je vous

promettais de ne plus boire de vin
de tua vie, qu'est-ce qui vous garau-
tirnit cette promesse 1

—-Ta parole d'honneur. Je n'ai
t'es besoin d'autre chose. Je te con-
vais, ct Jo raie que quand tu la
doutes tu L'y mangues pas,

Et comme le condatmmné baissait
encore la tête saus rien dire ?

* Eh bien ! Cambronne, que choi-
sisetu t,.,

Vous êtes trop bon pour moi,
mon colonel, répondit Cambronne
d'un ton gravoet pénétré. Merci de
votre couflance ; je l’apprécie plus
encore que la giÂce que vous m'ap-
portez.Dieu nous entend ! (et le-
vant la moin). Moi, Cambronne, je
jure que jamais de ma vie une gout.
te de vin Le touchera mes lèvres.
Etes-vous content, mon coloue! 1
—Oui, mon smi, dit celui-ci,

éipu ot heureux de ce qu'il vevsit
d'eutondre. Oui, je suis content de
tol | Domain, tu seras fibre, Sois un
brave soldat, et emploie au service
de la patrie la vie qu'elle te rend
aujourd'hui, "

Ls londemain, lo caporal Cam-
Lionne reutia au corps et reprit son
service.

grande faute,

Vingt-eing aus après le cœporel
Cambronno était devenu Le génvral
Cambronne : il avait commandé la
vieille garde à Waterloo, et avait
déployé un merveilleux courage
dana corte retraite héroïque que cha ouncomselt,

voir conservé un tel homme & la
France,
On #6 corrige de ses vices quand

on le veut. Le mot impossible n'est
pas français. 11 est encore moins
chrétien,
—Tout est possible A qui veus

fortement,

 

DATES A MEDITER

Les avougles obetinés sont led
seuls à no pas voir le doigt da Dieu
dans nos affaires hutuaines, L': 0 ion
de la Providence très aouveut ay
montre, et d’une façon qui, parf.…,
inspire une terreur salutaire. T «
moin les deux dates sur lvaquelles
j'appelle l'attention de mes lesteurs.

Le 17 juin, un vendredi, f8 « du
Sacré-Cœur, Notre-Seigueur Jéaus-
Christ apparaissait une nouv.lia
fois à la Dienhoureuse Marguerite-
Marie, et il lui faimait des révélue
tions, d'où le sort de notre patris
dépendait, on peut l'affrmer.

Ces révélations, en eff-t, »'adrese
saient à Louis XIV, souverain alors
réguant, et à la France.
La bienheureuse reudit nusaitôt

compte de ces révélations à lu mère
de Baumaiso. Nous ve pouvons
donner qu’un extrait de cette leis,
mais chaque parole mérite d'être
méditée ;
“Et voici, ditalle, les parues

que j'entendis sur ce sujet : ** Fais
** savoir au fils alué de mon Sacrée
“ Cœur,—psrlant de notre 10i,—
“* que, comme sa naissance tempo-
“ relle à été obtenue par la dévo-
“tion aux mérites de ma eaiite
“enfance, de mêtme il obtiendia aa
“ naissance de giâce et de gli.e
“ éternelle par la consécration qu'ii
“ fera de lui-même à mon Cœur
“* adorable, qui veut triompher du
“sien, ot, par sou entremise, de
“celui des grands de lu Late 11
“ veutréguer dans eoù palais, être
* peint dans ses étendards, et gravé
“ daus ses armes, pout les 1endre
“ victorieures de-tous les ennemis”
La dientiezreuse, dis Mgr Bov-
ud, ne parle que du rui, parce
dense iddes da os temps, lu
roi ot In France ne faisaieut qu'un,

Quant À l'étendard, pour bien
comprendre os que Dieu demande,
voi ce qu’il faut se rappeler : de-
puis lea tompa lea plus reculds, is
Franoe avait toujovrs su un éten-
dard sacré ; un étendard qui u'sllais
pas aux combats vulgaires ; uu
étendard qui reposaitdaue le es ue
tuaire de Saint-Denis, à l'ombre
des saints protectenss de la Franou,
qui n’en sortait que quaud lu roi se
mettait à la tête de l'armée, et que
l'on allait chercher solennelitenens
à l'heure des un on
lorsqu'on partait pour grande
Querres de la foi. Il reprdesntais
l'âme réligieuse de la France et it
flottait, au milieu des bannières nas
tionales, comme uueprière.

Notre-Beigueur demandait à Louis
XIV, et il demande encore à la
France d'aujourd'hal que cet étene

aimé, respecté entre tous, ce
voit l'étendaid du Sacté-cœur,

Dans une déclaration qui suivit
et que la B'enheureuse
Marie rédigee, pour que sem seer, - Rentré dans ses foyers après la (Suite eur la fième page)

 
 



 

Pourle cholera.—Pronez_une
cuillerée à the du Pain-Killer
de l’erry Davis dans do l'eau
chaudo sucrée ; en même temps

humeoctes abondemment | esto:

mao et los intestins avoc lu

Pain-Killer. Bi l’attuque eal

forte ot accompaguée du crau-

et du diarrhée, renouveles
dose tous les quarts d'heures

ot appliques dos frictions chau-

des sur lo voutre. Daus lescas

extrêmes où peut augmenter ls

dose jusqu'à uno cuillerée à
table.

alll +0+— -

ton Enfants prenseut avec plaisir

de Cathsttique Composed de Campbell, il

LESORELOIS
MARDI, LE 21 AOÛT1888.

   

M. Flynn et les colons

L'honcrable M. Flynu adrusse
la lettre suivante à l'Ætendurd,

daus laquelle il fait bonue jus-
tice d'une des accusations de ce
journal:

Québec, lü auût 1883.

A Monsieur le réducteur de l'Éten-
durd,

Mons

L'Electeur de cs matin reproduit
un article de votre journal sous 1:
titre de “ La réforme de la coloni-
sation ”, dans lequelil est dit que:
“ j'ai demaudé à lu chambre de

supptiwer lu clause 4 du Lili (de

M. le commisgaire des terres, M.
Duhamel) touchant les terres pru-
bliques, et de maintenir pur consi

quent les réserves.”
l’ermettez-moi de vous dire que

ceci egt completement faux.
Je pourrais me borner à nier

l'assertion ci-dessus, et demauder

à l'auteur de cet Cerit qu’il prouve
son avancé, Mais afin qu'il n’y

ait aucun duute duns l'esprit d'uu-
cuue persunue sur ce puint, voici

testuellement les clauses 4 et 5 de

ce bill qui out trait à la réserve :
« À Les actes ou parties d'actes

établissant des réserves de buis sur
les terres publiques ainsi que les
arrêtés en conseil ct les réglements

du département des terres faits en
vertu d'iceux sont alrogés (et à
l'avenir une réserve de bois de
vingt pour cent du lot vendu doit

être faite lors de l'octroi du billet
de lucation ou du permis «de locu-
tion pour Jee terres publiques.

* Cutte reserve est fide à l'en-
droit déterminé par l'agent des

terres suivant les règlements du
département).

5 Le licutenunt-gouverneur eu

conseil peut faire les règlements
non incompatibles avec le présent

acto pour la coupe du bois sur la
serve indiquée ; mais le proprié-
taire ou l'occupant du lot sur le
quel elle existe, reste, lui et ses

ayants cause, l'iusufruitier perpé-

tuelle de ce terrain, avec tous les

droits qu'il peut avoiren cette qua-
lité,”

Voici l'amendement que j'ai pro-
posé et quo l'on trouve & la page
-418 des procès-verbaux de l'Assem-
blée Législative, du G de juillet

dernier :”
“L'hon. M. Flynn propose en

umendement : Que le rapport du
comité général sur ce bill ne avit
pis maintenant reçu, mais que ce
bill suit envoyé au comité général
uvec instruction de retrancher : 1
la section trois, 2, la partie sui-
vante de lu section quatre, savoir :
“ct àlavenir une réserve de bois
de vingt pour cent du lot vendu
cuit être fuite lora de l'octroi du
Lillet de location vu de permis de
tuculion pour des terres publi-
ques,

* Celle réserve cat fixée à l'en-
«ivoit déterminépar l'agent des
terres suivant les réglements du
département.”

* 3, La section cinq,
“ Et des 2'bats s'élevant.
« Sur motion de l'honorable M.

Uuguon, les débats sout ajourncs.”
Colume vous le voyez j'ai propo-

sé de retraucher la partie de la
clause 4 qui étublit une réserve de
Z0 070, luissaut iutuet le reste du

cette section.
Jo dois ajoutsr que l'Hlecteur, à

lu dute du 10 juillet dernier, a re-
<onnul'erreur que ce journal avait

wointise relativement à cette ques-

tiun et a publié mon amendement.
Cependaut on ue cesse de répéter
welto assertion, qui, eucore une
tois, est absolument sans fonde-

mont.
Jose espérer, Monsieur le Ré-

dacteur, que dans ces circonstan-

ces, en face de ma dénégntion ct
des fuits ci-dessus, vous voudrez
bien publier dans le prochain nue
méro de votre journal uve restiti-
cation de l’allégation fausse que j-
viguale à votre utteution.

du demeure, Mousieur,
: Votre obéissant serviteur,

J. KE, FLYNN,

Re

ed

Loshum Extralls . uliunires
sont ples Josumniques que lea vmédioores
pare ils pont flue isrante, res

prs "a: Jin vertes “
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QUI PAIERA? ‘de la réciprocité illimitée. M.

Laurier, à ville, avait aunou-

cô aux électeurs de Halton Ju
t .Les habitude des couli-scs de la réciprocité illimitée était de

théâtre n’ignoreut jus que se sont Qinée à élro adoptée À l'avvnir,

les actrices qui paiont les bouquets | comme par enchantement. Evi-

qu'on tour jette de la walle, ct que

cu sont les actrices qui soldent les

comptes du lu claque dont les ap-

vlaudissements retentissent sous lo

ustre,
Eulisant los comptes-rendus du

lu promenade théâtrale que Phon.

Morcier vient de faire aur lus bords

de la Baie des Chaleurs, nous nous

somines demandé plus d'une fois
i=

tique paierait, lui aussi, les Lou-

quets que d'innocents enfants

chargés do lui présenter le

long du chemin qu’il parcourait ; oi

c'était lui qui soldait ls prix des

coups de canon qui Yaccueillaicnt

avec inquiétude si cet acteur

étaient

à sun entrée dans les bourgades ?

quatre.

Cette question, que nuus nous
faisions, n'a pas cessé de nous intée

resser ; car si c'était le ministre

qui se chargeuit de Ja dépense, Ho-
te affaire eat réglée : c'est nous qui

juierous en fin de compte, Cela est
aussi aûr quo deux et deux font

despiment, M. Laurier u'est pas
fort ou prophétie, et pourtaut il

n'était pus dans son pays. Il pro-
phétive le lundi et deux jours

après doux coustés lui diseut

qu'il s'est trompé. Les go out

cette insnie de In prophétie, et

c'est très dangereux. M. Laurier

devrait changer du tactique,
d'autant plus que culte corde est

mainteuaut usée, le peuple ne
o'y lainsaut plus prendre, il y »

trop longtemps que lou wen

sert.
M, MeKenzie n'a-t-il pas pro-

phétisé : qu'il n'y avait pas
assez d'argent dans lo Royaume:
Uni, pour assurer la coustrue-
tion da'chemin de fer du Paci
fique dans dix ans? Est-co gue
ce mime chemin n'a pas été

coustruit en beaucoup moins

d'années ?
Eusuite M. Blake n’a-t-il pas

dit que la protection était cou-
traire À l'avancement et au pro-

LE SORRLOIS, MARDI LE 21 AOUT 1888,

dette de Québec.
La conversion do la

Le suntimmeut hostile à la loi
de l'honorable M. Mercier tou-

a ri Velo of Glam|
L'emporour d'Allemague out

excessivement courroucé coutre
la reine Victoria, et l'un des

  parti & $ heures ; “ l’Umbris ",
à $ 80 heures ; te “ City ofNew-
York, ” à 3 heures ; lo “* Ems”
à 4 heures. Jusqu'à oe jour,
« l'Umbrie "n'a été battu où vi
tease que par “ l'Etruris. ”

chaut ls conversion de le dette
de la province de Québec se
propage rapidement, la Cana-

diam Garelle consacre une co

longue entière de sa rédaction à
celte question et a intutilé cet
article 4 call for « veto. Eile
ajoute que jamais on u'aurait
pu se figurer que lus créances

de la province y

victimes d'un manque du foi
aussi insigne, que la proviuce
elle-même surait pu songer à
uue mesure destiués à porter À

sou crédit uu coup aussi terrible.

termes aussi vife
que son petit-fils o

porté à l'égard du sa more,
! nil l'avait njuride, “a
avait insulté à la mémoire de sou

: du Ohâteau
père en couraut aux lètes des|n; ie : .
Sours étrangères avaut même ligue Bossière, la semaine der

que les leurs déposées sur le
cercueil do l'empereur Frédéric
aieut eu le temps de su fauer.

pussent être 9

journaux officiels de Berlin à été
vhargé d'anuoucor que l'Alle-
mague ot la Russie avaient dd:
cidé de ue plus fairo attention à
l'Angleterre que ai elle n'existait .

a rele à olde| VENERI,
était fort mal

qu'il

de l'Amérique, dont le cré

Quoi qu'il arrive, les créau-

ciers de la province, appuyés

sur la Bourse de Londres, se

préparent à défeudre leur cause,

et la province, st ello persiste

dans cette voie, ne peut mau-

quer de tomber dans le mème

discrédit que la Bolivie, le Hou-
duras, l'Equateur et autres pays

i

Le jeune empereur, qui se
soucie fort peu de l'affection
filiale ot du respect qu'il doit a
ses ascendants, a répondu aux
exhorlations de sa famille avec
uue acrimonie inconcevable et
l'on dit que sa correspondance
avec ses parouts anglais est em-

preinte d'une insolence doat on
vhercherait vainement uu ex-

UN VOL AU ST LOUIS À QUÉBEC
 

L'hou. M. Chapleau, socré-
taire d'Etat, qui est descendu
de Moutréal à Québec à bord

Léoville,” de la

nière, à été victime d'au vol
assez cousidérable au Saint.
Louis, où il était descendu en
compaguie de l'hon. M. Ouimet.
président des Communes, et de

. Dansereau.
L'appartement assigné A M.

Chapleau se trouvait au deux-
ième, et après la soirée il s’y
rendit et se vaut au lil.

Il avait placé ses habits aux
porte-manteaus, moins ss veste,
qu’il déposs sur une tablette,

est ruiné sur le marché euro

L'an dernier, à pareille époque,

M, Mercier prit solennellement

l'engagerent, à lu face du M, Lan-

gelier et du pays tout culier, de

subvenir de ses prop vs deniers à

tous lus frais de la Conférence in-

terproviuciale, On le crut et l'on

admira sou désintéressement.

«Cette coufirence, re disait-on,

va bien coûter aupremier mivistre

unbillet de cing cents piastres, Ce

grès du pays? Cependant, en

1882, n'était-il pas prêt à garau

ur au pays, que s’i était appe-

16 à gouveruer, il continuerait

ve même système ? Et la ruine ?
Et la bauqueroute ?
Que d'éloquence grite perdue

dapuis viugt sus, Eu chambre,
sur les hustings, dans les jours

uaux. Paitout la ruine, partout

péeu.

de temps, faire des

afin qu'une

de cette loi de conversion.

-.m.--_

Les créanciers,ajoute le même

journal, devraient, saus perdre
démarches

auprès du secrétairedes colonies,
pression s'exerce

tout de suite auprès de l'Exécu-

tif du gouveruement fédéral du

Canadu,daus le seus du désaveu

n'est pas la mer à boite, il est vrai;

mais enfin, avec cette somme, le

ministre démocrate d'un petit peu-

ple pourrait bien payer les comp:

tes de son ménages peudanl une

couple de mois. Nous devous done

louerla libéralité de cu libéral.”

Hélas! libéral, il le fut, mais à

nos dépens. C'est le seul geure de

libéralité que les libéraux uient

pratiqué depuis qu'ils sont au pou-
voir,

Le terrible mundat spécial de

dix mille piastres a désillusionné

bien des électeurs de la façon la

plus déplaisante. La parole d'hon-

neur du premier ministre s'cu est

allée Ia où vont les vieilles lunes.

Ça n'a pas été lui quia payé lus

frais de la conférence interprovin-

ciale et, le pis de tout, ce qui lui

aurait coûté $5U0, s’il avait suldé

les comptes, nous ext revenu à

l'horrifique somme de dix mille

piastres:
Puisque le ministre nous renvoie

les comptes qu'il avait promis de

garder pour lui seul, à plus forte

raison pourra-t'il faire une nouvel-

le saignée à la caisse publique,

présent qu'il ne nous 4 rien promis
du tout.

Ces fleurs, cette poudre à canon,

ces banquets, ce champagne, ces

largesses aux chapelles, tuut cela

pourrait bien lui revenir à uu mil-

lier de dollars, s'il se cha «ait de

la dépeuse ; mais nous, noms wen

serons pas quittes à ni iu- «de vingt

mille piastres.
Aussi lisions-nous avec un inté-

rêt qui n'était pus exempt d’inquié-

tude, les compte-rendu, que nous

faisa t l'Électeur dus fôtes qui se
donuaient sur les hords de la Baie

des Chaleurs en l'honneur de M.
était celui

que prend à une fête l'homme qui
Mercier. Cet intérêt

doit payer les violons, surtout

l’un casse les verres nu dessert.

Le peuple a compté les fleurs ju-

tées À profusion sur le chemin du

ministre ; il » fuit l'addition des pé-

tards qu'on faisait partir autour de

M. Mercier ; à retenu le nombre

des bouteilles de chatspsgne dunt

on àfait sauter gaivment lu bou-

chon pour boire à lu sunté «les voy-

nageurs.
Trop de fleu =! répétait-il sou-

vent, à l'exemple de Chatoens dans

La Belle Helène, Trop de verres

de champagne!
“À qui sont ces pitards qui

craquent sur vos têtes ?” Si c'est

nous qui devons payer, lu fête

trop duré ; reveucz MM, Mercier,

Fontaine et Langelier.

Les feuilles aies du ministère

Québecquois rappellent cette parole

célèbre de M. Duhamel,

que

colun.”
Ou la connaît celle-là.
Le pain, au colon,cost possible;

wuuis lu champagne sux ministres
Une « vuzuine de

illards qui, en quinze jours, ont
et de boire

pour dix mille dollars, ct font eu-

suite payer les frais de la fête au

peuple canadien, sont gens 4 don-

uer peut-être un paint woir su co-

lon ; muis 4 Js condition que c'est

lui qui paiers ensuite et sou puiu

et à leurs ais.

e tulent de manger

et leur vin.

—_©

Contre les Relvaldisscnientn

ot les Frissous, il n'y à rien de tel que

l’ain-Kitler.

—0}0

Les prophètes rouges,

Les deux élections de mer-

credi dernier, notamment celle

de l'honorabls M. Haggart,
South Lanark, par acclamation.
et celle de Sir Adams Archibald,

a Colchester, par une immense

majorilé, ne sont pas de nature
te aucoës dus partisans  |* assurer

# Que Tou sache que la politi-

u gouvernement est celle-ci :

la dernier puiu were agerilié pour le

ls bauqueroute. Cela n'empêche

pus que le pays progresse ot

que sou crédit est excellent à

l'étrauger. Non, comme uous le

disions plus haut, l'histoire de

son parti devrait servir de leçon

à M, Laurier.
Qu'il cesse d'être prophète el

devienne homme d'état.
—Le Canada.

 

Le Buume d'Allem guérit ies

d'oux les plus vlstinées, Qu le garantie

— .-—-

l'our descendre duns ls égoûts,

les ouvriers chaussont de grosses

bottes ; pour explorer cévtains coins
du moude politique, ou devrait re-
vétir un costume imperméable, En-

core serait-il bon, au retour, de se

faire désinfecter complètement, Et,
mieux vaudrait, en fin de compte,

n'assister que de loin À certaines
scènes,

l’armi ces dernières on peut clas-

ser les escarmouches eutre couser-
vateurs nationaux et libéraux-na-
tionaux,

Comiue ils se provoquent, com-

meils se défient, comme ils se «le-

chirent !
Au moment de la curée, la meu-

te s'est mélée, On poussait bien

quelques groguements, on se don-

nait bien, en se disputant les plus
gros morceaux, uu coup de dent
par ci, un coup de putte par là,

mais il n’y avait pas de temps à

perdre, il s'agissait d'avaler le plus

vite possible
Mais, maintenant que Ja distri-

bution des récompenses cst termi.

née, on fait les comptes. Les trente

deniers ne suffisent pas à tous les
Judas, le festin n'a pus satisfait

l'appétit glouton de tous les affa-

més. Le plus vulgaire tourne-ca-

put veut des titres et des richesses
pour prix de sa trahison.
Comme après le pillage d'une

ville conquise, les soudards se dis-
puteut le butin, la troupe à M,
Mercier fait entendre des grogno-
ment, Ceux qui out obtenu des
places et tes faveurs réclament à

grands cris une part plus grosse ;

ceux qui n'unt rien reçu se démé-
nent comme des diables dans un

bénitier et déclarent formellement

que cola ne se passera pas ainsi,
Notre “ providentiel ” premier à

eu beau créer des places, nommer

des comtnissions, jeter un os par

ci, une croûte par là, la meute

&

|

montre les dents et abvie: “ En-
core, encore ! ”

Voilà le patriotisme de ces gens,

quel que soit le titre dont ils s’uf-

fublent. Leurs journaux sont I

pour nous le procurer.
Cela n'empêche pas cerjains or

ganes rouges de dire que “ jamais
encore l'harmonie we été plus

grande dans les rangs du parti

national !...
Quelle blague ! Ces geus so sont

tendu la main sous la putouce de

Rie) et aujourd'hui Chacun

à

ni

à la .3ûme potence le concurrent

heureux qui l'empêche de se for-

ver Jes brus jusqu'aux coudes dans

la caisse de l'Etat.
Le pauvre Riel est oulstié, so

corde est usée, il ne reste plus que

l'appétit insetialile de ses vengeurs

pourrire,
Poureux, Riel wu été qu'un

drapeau, relégué aujourd'hui su
grenier parmi les autres accessoi-

ke

|

res inutiles ; la patrie, uu valu mot,

le patriotisme un masque. Les

intérêts mntériela priment tout

chez ces hous apôtres, et plus que

jamais leur sureum cordepeut se

traduire ainsi : “Sugons

l
a

corde I"
—le Pionnier,
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HUILE NOIRE pour ice
vouvertures on bardeaux, à l'é-

preuve du fou, à un prix extra-
ordinairement réduit. Kn vente

à d’eux voudrait voir se trémousser|

Aves vous va

alotas of the Nile 1 C'est un amour.

 -—>

Petites Notes.

est de 529,
. ».

sera terminé en 1890.

wedi.
* ®

mourir en laiseant une

sion de $1,000,000.
«

de que le Dr

dernièrement. .e

tawa.
. +.

met

Max—M. BD. Letellier,
Fantasio—M. l’aré.
Honoso—M. À. Turgeou.
Feruando—M. A. Delisle.
Carolus—M. Dorion.
Turpiu —M. À. Taschereau.
Crispin—M. L. Brunet

cotte.

du parti libéral à Québac.
*

Au concours. de
qu'il y a eu à l'ile

été les vainqueurs.

prix, W. A. Bell, 19

cotte 1684.

ln Minerve, 1850.

cité In opriosité des gesistants.

le comté de De Kalb (Alsbaus).
Trou

vill
Lesares dans le bois du robinage.

tre ntiment ss sont mis

s2t6 d'en énorme 20

nième & reudu
instants oprès- chez M. Jos. Morunoy.—1a. fr ,

le nouveau parfum

La majorité exacte de sir

Adams Archibald, A Colchester,

M. de Lesseps 8 de nouveau

affirmé que le caual de l’anatms

La retraite ecclésiastique du

diocèse de Sherbrooke, qui s’est

ouverte hier, se terminera sa-

-

Mgr Lemimens, le successeur
de Mgr Seghers, qui a été assas-

siné sur le territoire de l'Alaska,
à été sacré le 5 août, à Victoria.

..

Un marchandde bois de La-

nark, Boyd Caldwell, vient de
BUVCes-

“*

Une dépêche reçue hier man-

Edge, des Trois.

Pistoles, où il était établi de-

puis uno couple d'aunées, s'est

noyé jeudi en allaut en yacht à

tls aux Basques. Mme Edge,
née Guay,de Québecreste seule,

son unique enfant étaut mort

Les deux secrélsires privés

de sir John A. Macdonald sont

deux catholiques M. Joseph

Pope et M. McKenus. Ce der-

nier vient d'épouser la fille de
M. I, KE. Ryan, marchand, d’Ot-

.
La Justice, pour se venger des

jeunes avocats libéraux qui écri-

veut dans l'Union Libérale, pu-

blieat leurs noms et psendony-

Marcellus—M. KE. Taschezean.

l’aul-Emile—M. N. N. Olivier,

Josuph-Pierre— M. Jos Tur-

Ces messieurs représeutent la

jeunesse intelligente et instruite

typographie
die Holdne,

sunedi dernier, voici quels ont

l’our js partie auglaise “ler
6 ems ; 2e

G. Glenuou, 1538; 8e J. Mar-

Pour la partie frauçaise : ler

prix, M. Dallaire, [mprimerie
andrale, 1881 ems ; Ze P. Re

Binean 1817 ; Ju E. Dupont, de

I'ar la quantité des eigs, M.
Dupout avait droit à la deux-

ième place, mais une faute n'a-

vait ous été corrigée dans sou
épreuve. i .

Ce concours, qui n'a duré

qu'une houre, 8 vivemeut ex-

-—

————
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VICTIME DU SERPENT A BONNET-
TER

La serpent À sunettes vient de faire eu.
core trois victimes humaines, cette foin dpre

tites fillen lea sœurs Loug, «du

d Mountain, était allées cueillir
Or

comsneelles tarialent à reutretleurs parents
inquiets ct ayant peut-être quelque sinis-

leur re-

cherche, Les trois enfants ont êté trouvées

au tnilieu du bols, étendues sur le sol, à
ut à soancites, Deux

patités files étaient déjh mortes et la troi-
dernier noupls quelytie
Toutes troie avaieut ‘été

à plusieurs reprises par le terrible

emple dans les auuales du règne
de la reino Victoria. La vieille
impératrice Augusta est parfai-
tement d'accord sur ce sujet
avec la reime d'Angleterre et
lou assure qu'elle défend la
cause de sa belle fille avec toute
l'ardeur dont elle ost capable.

—_- -—

Le Moment est Venu!

Eu those génerale, il faut tou-
jours soigner ses dents Il faut,
au moyen de préservatifs dont
la vogue a sanctionné l'usage
et dout l'expérience à fait res
sortir tous les mérites, empè-
cher que le temps n’exerce ses
ravages sur ce qui fait l'orne-
ment indispensable du visage :
lea dents. Mais s'il est d’une
hygiène bien comprise de ne
pas cesser uu seul jour de soi-
guer ses dents, il yo des épo-
ques où il faut rodoubler de
sollicitude «t multiplier les
soins. Nous sommes dans une
de ces époques-là. Voi la
froidure qui arrive avec sou dé-
sagréable précurseur, le brouil-
lard! Que de dentitions ce
brouillard terrible va gâter si
l'on n’y prend garde ! Douc, le
moment est vena de faire usage,
eucore plus que précédemment,
du précieux et illustre Élixir
dentifrice des RR. l’l'. Bénédic-
tins de l'Abbaye de Soulac.

Agent général : À. SEQUIN.
Bordeaux

Se trouve chez tous les Parfumeurs, Coif.
feurs, Pharmaciens, Droguiates

et Merciers,

 

UN CYCLONE.

Un ouragac épouvautable a
passé vendredi soir sur plusieurs
paroisses du Comté de Souiauges
Ste Catherine, et St Thomas, ra-
sant maisons et granges.

Pas au meuble n'est sorti in-
tact des ruines. lo vent a empor-
té les pièces les plus lourdes et
les à lancées à plusieurs centai-
ues de pieds de distance.
Une dame Bisonnette à été re

trouvée sous les ruines de sa
maison.

Trois enfauts de Fabien Rou-
leau, âgés respuctivement do 4,
6 et 7 ans, et couchés dans une
wansarde, out été enlevés dans
leur lit avec le tuit de la maison
et transportés à une distance
d'un arpent saus recevoir la
moindre coutusion. Les petite
walhoureux out été trouvée daus
un champ apres wie demi houre
ds recherches.
Un bois de plaives ot de fro-

nes, situé en arciere du village
de Saint Zotique, à été presque
complètementdétruit par ls tem>
péte,

+. 

Cinq meurtres,

La province de Québec a été
le thédtre de pas moins de cing
meurtres depuis deux mois.

Lu premier est celui de l’huis-
eicr Warren, tué a Scotstown,
Cantons de |'Lst, par Morrisson ;
le deuxième, celui de Wolfes-
town : la victime, Napoléou Mi-
chel, est inourante des blassures
que lyi a iufligées Rémi La:
mantague.

Le troisièmo du ces meurtres
a été commis à Dunville ; Lily
Powell est la victime ; le meur-
trier reste inconun =Viennent
ensuite le meurtre de la femme
indienne Jacobs, tuée par son
mari à Caughnawaga, et celui
do l'hétellier Pilou, tué par
Alexandre Casa, 4 Coteau Lau-
ding. Comme on le sait sur ces
cinq tmeurtiers, il n’y ou 4
qu'un seul qui soit encore aux
mains de ls justice. Tous les
autres lui échappout

——eae- mn

tire course vers l'Europe.

Une grande course a commeu-
cé samedi, A 2 heures, cutre qua-
tre trausatlantiques qui sont
partis presque au même moment

J pour l'Europe. La“ Bourgogne" 

tout À côté de lu porte. Or ce
vêtement renfermait «a montre
avec chaîne et médaillon,le tout
eu or et valaut à peu près $400,
ainsi qu'une somme d'environ
$90 en billets de banque, dont
l'un de 860.

M. Chaploau forma-t-il ou
non ss porte à ¢lé aprée y étrd
entré ? c'est ce qu'on ignore.
Mais ce qu'il y a de certaiu,c’eut
que, comme trop de
le sont dans les grauds hôtels,
dont la police est sup par-
faite, il ne poussa pas le verrou
placé au-dessus de ls serrure de
chaque porte.

Dansle cours de la nuit, quel-
qu'un est passé près de l'appar-
tement de M. Chapleau, et la
porte était fermée, mais une per-
soune à remarqué plus fard
qu'elle était entr'ouverte.
Quoi qu’il en soit, lorsque

l’hon. secrétaire d'État s'est levé.
hier matin, il à constaté que su
veste avuit disparu avec sou cou-
teun. ll a de suite fait mander
l'un des employés de l'hôtel, à
qui il a fait part de sa déconve-
nue, et l'on s’est empressé d'aller
au poste central de police requé-
rir !aide des agents.
Le détective Morrison, qui

élait présent, s'est rendu auprès
de M. Chapleau, et après avoir
reçu les informations nécessai-
res, il a commencé à s'occuper
del'affaire.

Le télégraphe a joué duns
toutes les directions,et l'ou a ex-
pédié la description des obj-ts
volés et le sigualement de deax
individus qui sont partis hier
matin par le PacifiqueCanadien
après un séjour de 24 heures au
St-Louis.

Les initiales J. À. C. sont gra-
vé-s sur le médaillon attaché à
la chat-ie de montre.

rsounes

—

 

‘auchée par son frere

Un accident peu ordinaire est
arrivé jeudi dernier, à Kajibou-
ouet, paroisse du Barachois,
ouvelle-Eccsse.
Le fils de M. l'ierre Belliveau

fauchait du foin avec su fau-
cheuse ; à sa rencontre venait
sa petite sœur, âgée de sept
aus, et il ne s'en apercevait pas,
ayant la tête tournée de l'autre
côté. Elle se ranges pour lais-
ser passer les chevaux, mais
ta alheureurement elle v'était
placée juste à l'endroit où de-
vail passer la faux.
Tout à coup un cri perçaut

retcutit aux oreilles du jeune
homme qui tourna la tête et
aperçut ss eŒur prise deus la
faux. Il arrêôta ses chevaux et lu
dégagea vivement. Elle avau
les deux jambes imourliies, un
de ses pieds était presque entiè-
rement coupé eu bas de la ch.
ville et tombait en arrière.

Deux médécins ayant élé
mandés aussitôt, lui ont douné
des soins, cL on espère qu’eliv
en réchappera.

 

———

Chapitre d’Accidents.

Un M. Limoge, employé à lu
scierie de MM. Hall, Trois-Riviè-
res, s'est fa.t tuer par une scie
rondo dans les circonstances qui
suivent ;
M. Limoge voulut avertir un

jeune homme de scier son bois
plus droit, mais en montrantà l'ap-
renti comment s'y prendre,la vic-
fe perdit l'équilibre et tomba sur

sci. Le malheureux fut tranché
en deux, instautanémont.
—

M. l'aul LeB anc, de St-Sévère,
était à traveiller dans son champ,
lundi, lorsque, fatigué, tout en
sueurs, i} ressentit le hesoin de
boire, Le malheureux alla s'abreu-
ver à une source d'eau froide com-
me de la glace, À poine le défunt
out-il bu quelques go d’eau,
u'il fut atteint de violentes dou-

leurs d'estomac, 11 eut juste lu
temps de se rendre chez uñ voisin
nommé Boisvert, Là, il put dire
avec peine : prenez ma voitureel
alles chercher le curé; n'épargnez
rien, Quand M. le ouré arriva
M. LeBlanc n'était plus. 
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Prosque tout le moude s'accordora avec nous
et admettra qu’en général c'est bien vrai que
les temps sont durs et que l'* argent

Nous avons besoin d'argent et
il nous faut avoir de l'argent ; nous avons eu
conséquence décidé de vendro la balance de
* Notre Stock d'Eté ”, à des prix qui
devront fairo vonir l’argent,

PRIX QUI VOUS

ACHETER

ETOFFES D’ETE pour ROBES

Votre chancepour un bon achat

Mousseline, Indionnes, Ginghame.

 

Tout devra être massacré,

Nous entendons faire des affaires.
TremIEEE

Lecommerceestiranguille

AUVIEUXMAGASIN DE HOHGAN

Il faut le rendre Actif.

EX FACE DU manexé

R. Duckett
SOREL.
 

  

Constipation Chronique
ester.

ALS

In pean

ics des

maladies itant
dépravée du sang.

  

por l'ecsaiduce remess.

L grandes bouteilles de QL

13 mare 1888 
résultant d

+ Affection
ons, de

ESsIU:
UNOS, RXAPIRATION

MALADIFA DKS ORGAN
On ne trouvera pas de maiiteur rem

jo seniet pradexplrientes ares 48
dU ennyin,

four eeeEER
Munzs, avou-vous dev enfants délicats et faibles,qui ces:

tracirat tonjoura du froid et qui sont sjets au srsup ?
Bouvener-vout que tous les cas de croup ont leur origind

 

 

CAMPBELL’S

CATHARTIC COMPOUND
Ent effectif à petites doses,
agit sans irriter, ne donne
pas do nausies, et no pro-
duirs pas ds congestion
comme la plus part des cs

4 thartiquessdministréssons
{forme de pilules, &c.

Les fommetet les enfants
Lÿ ryant l'estomac très sense

tive, prennent ceite méde-
cine suns trouble ou dérans
gument,

Le Couvorh CATNARTIQUE DR CANFRELL @5b
sptcialem: nt adapté à Ja guérison de

Maladies du Foie et Déscrizes Causie par is BGs.
Zatomas Azide ot Porte 247i
Mal de Tite Blisuz of Dyspepsia.

sa autre.
l'anDérangementd'Estemss.

Cette médecine étant sous forme liquide, 1a dose
pout étre faci:rinunt réglés selon les besoins de
chaque perscnney elle set ainsi aussi bonne pour
les onfautsque pour les grandes personnes. Hm-
boute:!!ve en bouteillua do trois ouces, ot vendue
pre tous les marchands de médecines pour les
fazailles. 49°81 DEFIER ots CONTREFACONS.

Prix de détail, = 25 centins

du Dr. CHANNING.

Pour le guérison de:—
Tule, II Ci y !ule, J erpds,Cancer,ot toutesmal les

pi Spi IR

inal ons dans l’Estomes
umansor hee. ‘Catarrhe. et ode

rremen
umatismales, mae

le, eganes

In condition impure et

LASEoaT,SE
FLEUR ou OPPRESAL LE L'ENTUM.IN

+

DIFFICILE.

En vente par tous les pharmaciens.
PRIX, $1.00 LA BOUTEILLE,

 

rhe osgusiucha:
Lvs damidis:

Sapiena2TatsamusESen
feteà entres, éco,

macas CALLENwi maletenant subouivildo

Ya pe do and t - ~a on i
ris qui deolrent almplementUn femède pour te roues
erieetoup. Ceux qui voudraient va üL'acie dé avecnemujoite des peomeus devraloutacheter
Ra vonte par tous les marchands de médecines, ,

Aux Sourda

iissEy WLMDESY,
ple, on enverra la description
gratis, en français, à quiconque
en fers la demande.

S'adresser à

NIOHOLSON,

117 Macdougall et. New-York.

surdité constante de 28 aus,

ole

ARTHUR,
ONCHITK,
AC où des

on TOUTES
DER POTMUNS,

ATTENTION
HOTEL

—Ds—

TEMPERANCE,
M. F. B. Ed. BOURQUE.

PROPRIÉTAIRE.

Le soussigué offre en vente sou hitel et
son contenu.

: Cet hôtel contient une vaste salle à man-
gel, et de bonnes chambres pour pension-
vaires. Attenant à l’hôtel se trouvent une
bonne cour et de vastes écuries.
Conditions faciles.

F- B- Ed. BOURQUE-
Sorel, 31 juillet 1888

 

. Len Agricnileurs tronveront tou-
jours précieuses les Poudres de Condition
‘ Maud 8." daus le poulailler.

 

  
  
    

 

LE GRAND
La Véritably

Purificateur du Sang SAD de FLORIDE
ET? MEDECINE DE PRINTEMPS,

Cn

Murray &Lamina.
LE PLUS EXQUIS

de tous les

“an ParfumsporaToltte
A |Supérieure à «l'Eau de
Cologne» par la délicatesse
«le son arôme et la fratcheur

M ci permanence de son pur-
@| fumsur ke Mouchoir,

DANS LE BAIN
elle rafraîchit Ie Corps et vie
vifie le Cerveau,

Sn aber des Contciçous.

LE FEU

PHENIX
DK LONDRES (Angleterre)

ÉTABLIE EN 1703.

Succureale Canadieune Etablie et 1804

 

ASSURANCE CONTRE

dass un theme,
UE d'ALLEM ext votretombe.

aceuédesioeuln'eutpasbuns» gaits leurspatients Kmet «des polices en français ; la première

on enrons que Bron

dus

tiPs précieuses ent du surges

||

Cle d'Aesurnuce anglaise qui n établi
une succursale au Caunla-

Te montant des pertes, paré de
puis lafondation de lu Cie. 470,000,000

Surplus aufond de réserve... 8,000,000

Responsabilité des Actionnaires TLLIMITEE.

Dépôt au Gouvernement Félérat

Pour urés Ca-

era7013.08
t aves le plus grammeRéclamations PratSi. Pp

—…— AGENT A BOREL~-—

DND'OTAIRE.

AGENT GÉNÉRAL D'ASSURANCE

FEU-VIE,
Acsidouts o8 Marine

No, 48, Ruedu ROI,
Baur Mai 96 . 

%

Fateee

 

  



 

SEESESE!LAY

Le Pape malade.

on tlégraphiv do lowe, endate

du 17 août : u

wu Suintetd Léon X ua
itt prowensde habituelle au Vu.

ican depuis trols jours, Ou croit

qu'il ent gravement malade, tuais
toutes les personnes à qui des ren.

peinements sont demandés obaur-
veut le plus grand secrot touchaut
pétat du lu anuité du chef do l'E.

gliss Lette uouvelle & fait naître

ve vives inquiétudes chez les enthio-

figues de lowe,

 

(UN NAGEUR ÉMÉRITE.

Les porauz nes qui se Lrouvaient
jeudi uprès-midi eur lus quais du
bout de l’Ho d'Orléans ont pu être
viinoins d’un exercice de natation
des plus intéressants.
M, Lindeny llussell, arpontour

uénéral, qui s0 trouvait ou cet on.
dit «at parti à bord de son yacht,
wonillé au bout de Ulsle, a traver.
sé à hu nago le fleuve St Laurent,
et est allé attérir à Lévis, ayant
paseo une distance de trois
milles,

0-2 ——

Lavaloisine.

La découverte que vieut de
faire le Dr M. ¥. K. Valois, den-
tiste, va certainement rendre
de très grands services à l'hu-
wanité souflrante, surtout pour
veux qui souffrent du mal de dents
Ce remido est préférable au gaz,
äf'élher, à la cocaino ot au
chloroforme et n'offre aucundau-
ger quelconque,et les personnes
qui se font oxtraire les dents ne
ressentent aucune douleur. Il
nous est inutile de faire l'éloge
du Dr Valois, sa réputation,
comme étaut le meilleur ar-
raheur de dents de Montréal,
suflit. Cependant, qu'il nous soit
permis de vous le recomman-
der. Ce remède, qui s'appelle la
l’aloisine, n’est employé que par
le Dr Valois, l'inventeur. Le Dr
Valois tient toujours son bu-
reau su No 1729, rue Sainte-
Catherine, entre les rues St-De-
nis et Sauguinet, &
de la grosse dent d’or.

rm.Eo

1 INCFIONNAIRE i OENEALCGIQUE

Monsignor Tanguay, 1'suteur Gu diction-
wire pintalogique, «at à Montrésl pour
quelques jours, ll se rendra eneuite à Qué-
ice, où il'assitera à Ia retraite acciésiastique
de l'archidiocèes de Québec, ;
Monsignor est en axsez bonne santé, quoi-

qu'un peu fatigué des dernières chaleurs
quil compere & celle de -

1) travaille continuellement à soû œuvre
et complète lejcinijuième volume qui rs
livré à le publicite prochainement,
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EXCURSION.

Dimanche dernier, à lu gra-
cieuse invitation de M. G. A.
l’outbriand, les personnes que
tous nommonsci-après ont pu
faire, à bord du joli yacht Em-
na, de M. Moise Beauchemin,
un petil voyage fort agréable
sur le St Laurent, pendant le-
quel il leur fut donné de visiter
lesteamer ('leneffer, ancré près
de l'Ile à La Pierre, et que quel-
ques hommes de M.G. A. Pont-
briand étaient alors à réparer.
Tous furent reçus avec beau-

coup d'affabilité par le capitaine,
M. Steideiman, qui leur fitaveo
une bouue grace charmante les
houneurs de sou superbe  bati-
ment, ainsi que par M. Scovy,
Pugenieur en chef, et le pilote
4. TF. LaBranche, do Portneuf.
Les promeneurs sont revenus

vraiment enchantés de cette
jolie excursion, poudant laquel-
le l'on a redit avec beaucoup
d'eutraiu plusieurs chansons et
jolis chœurs
youd Ia listo des personnes

qui out pris part à ce voyage:
M.G. À. Poutbriand, M. d'a
dame Arthur Pontbriaud, M. et
Madame Albert Beauchemin,
Hale imma Beauchemin, Melle
C Youtbriaud, Mlle Macdonald,
de Montréal ; M Thibault, M.
€ Madame Lapierre, du Alon-
tréal; M. Aimé et C. Tison, de
Saint Jérôme, MM. Adélard et

bert l'ontbriand ;M. Hor:
ouchemiu et M. A, P. uVa

Riso

Va saus diro que tous les ex-
rsiounistes n'out ea qu'une
Yoixpour remercier M.G.A.l’out-
Maud de sa bonne invite

lion, et quo des éloges à faire de
mind, qui a fait le voyage,aller et retour, avec une rapidité

ettraordinaire,
*

Le steamer Gleneffer, de Li-
Yerpool, cspitaine Steidelman,
0lu crank shaft, emsien de Ia

Mauivelle, avait été cassé au
“mmencemeut de la semaine,
Près de l'ile à la Pierre, n ôté ré-
be par meA Yontbrisnd

ne ri tbouneur, a Tl
altdommages étaient consi.ables et ont nécessité le tra-
Vail de plusieurs hommes pen-
iyJours et 6 nuits.
ier matin tout était termi

satisfaction de M. Steldel-Ray, ot le Glenefer levait l'anore 
o~ À

l'enseigne! h

 

pour relourner à Sidney, d'où il
reviendra dausuas dizaine de
jours avie wn chargement do
charbon pour Montréel,

Nous avous le regret dup
prendre que M. l’abbé Roberge,
eur4 d'Yamaska, et M. l'abbé Ar-
thur Paquin, ours de Saint-Jean
de Wickam, sont dangerouse-
wout malades .

Nous apprenons que M. Pierro
Paul Hus à obtenu lecontrat pour
les réparations qu'il y à à faire au
palais de justice de cette ville,

Les travaux ont vommencé ce
matin,

*
Dimauche prochain il y aura

uue jolie soirée au patinoir avec
ul programmue et des actours enti
rement nouveaux,

Qu'on s9 le dise,
L

M. Achille St-Mars, ci-devant
ont du South Eastern, vient

d'être nommé agent général,
pour lo fret, du Montréal «No
rel
Nos félicitations.

Hier soir, plusieurs membres
du Cerele Catholique de Trois-
Rivières sont venus en excur-
sion en cette ville, À bord de
l'Orient, propriété de M. Arel.
Parmi eux so trouvaient M.

l'abbé Lamothe et MM. Len
Parent, G. Aubuchon, Chs Beau-
lien, J. Lafontaine, E. C. Pin.
souneault, J. E Jacob, AI Mo-
rin, À. Dussault, A. Marrineau,
E. Richer, J. A. Vaillancourt
F, X. Giroux, Jos  Rocheleau,
Jos. Bourassa, A. T. Atbrooke,
T. Rémillard, A. EK. Parent, L.
M. Bricarnau, L. P. Moreau, L.
Duval, R. Benulieu.

Arrivés en cetto ville, ils ont
élé reçus avec empressement et
beaucoup d'affabilité par M
Moïse Forget, du Brunswick, et
out pris ensuite le souper à cet
hôtel.
M. l'abbé Lamothe, leur pro-

sident, accompagnait les excar-
sionnistes.
Dans Ia soirée tous out assis.

té à la réprésentation dounée au
patinoir par quelques membres
du cercle, et sont repartis pour
Trois Rivières sur les onze
cures.

*
1] est plus que jamais question

de la construction d'un pont sur
le Richelieu. Nos députés, M. J. B
Labelle et Cardin travaillent de
concert et tout nous porte à croire
que leure effoits dans co Sens se-
ront couronnés de succès.
D y g lieu de croire aussi que

les gouvernements d'Ottawa et de
Québec accorderont d'assez bons
subsides pour la construction de ce
pont, cf nous espéions que, le
temps venu,la ville fournira aussi
se bonne part.

*

M. J. V. de Boucherville et
Madame de Boucherville, d'Otta-
wa, sont en ville, en visite chez
Son Honnenr le maire M. A. A.
Taillon,

*

La soirée d'hier, au patinoir,
donuée parles membres du cor-
cle catholique de Trois-Rivières,
a parfaitement réussi.
Les acteurs se sout très bien

acquitiés de leur tâche et ont
reçu de bien nombreux et en-
thousiastes applaudissements.
Nos félicitations.

M. F. Lapointe, hôtelier, a pu,
une deuxièimo fois, se disculper de
l'accusation portée contre lui pour
veute de boisson le dimanche,
MM. Ethier & Lefebvre occu.

paient pour M. Lapointe.
»

Un enfaut de M. Michel Kans,
Agé du cinq aus, est tombé sa-
mudi du haut d'une clôture et
s'est cassé lo Lras droit.
M. le Ur Lucravorse lui à pro-

digué sce soins.

NOYADE A BERTHIER.

Athanase Vaillancourt, âgé d’une
cinquantaino d'anndes, s’est noyé,
samedi tatin, près de Berthier. Il
était allé en chaloupe ramasser du
bois à l'île de la Commune lorsqu'il
tomba à l'eau accidentellement,
Le défuut était sujet à des atta-

ques d’épilepsie et il est probable
qu’une de ces attaques aura été la
cause de l'accident, vu qu’il s'est
noyé à environ quatre pieds du ri-
vage, Il 6 été enterré hier, à Ber-
thier, son villagenatal,

Les Fl'ules d'Holloway.— Les
changements de température et
de temps affuctent les personnes
qui sout le plus soigneuses de
leur sang et en particulier pour
leur diète. Ces apéritifs, qui
corrigent, purifient, et sont
doux, sont le meilleur remède
pour toute action défectueuse
des organes digestifs, Elles
augmentent l'appétit, renfar-
cent l'estomac, corrigent les
affections billieuses et empor-
tent ce qui est nuisible dans le
système. Les Pilules d'Holjo-
way sont composées de Bayme
sans mélange ni matière inf
sure et sons ce rapport son

petiratièrement biem adaptées
pour lesjeunes, les gens à 

et lon vieillards, comme cette
médecine sans égal à ou de Li
renommée dans le passé, aiusi
la conservera-t-elle dans lave
Nir pur ves qualités réparatrices
et fortiflautce et l'impossibilité
de causor du mal.

.

DEFENSE,

IL est défendu à toutes porsonnes
d'uller chusser dans los cumisunees
dea Iles du Moine et des Barques
durant que les animaux y sont
ainai en pacage, sous uns péuali-
té de cinquante piautres.
Par ordre du Président et dus Syn.

dics,

FRS LANCIAULT,
Qreffier 1, M. 8.

Bte-Anne de Sorel, 20 auût 1888,
LJ

M, Wilfrid Geoilroy, fils de
M. Nicholas Geoffroy, et neveu

curé de St Norbert, à pris is sou-
tane 14 remaino dernière,à Mout-
réal. Lu nouvel élu, doit rôsi-
der à Joliette pour sc livrer à
l'enseiguement.

Séminaire de Saint-
Hyacinthe.

Lu rentrée des élèves est li xae
au 4 Septemble. La retraite de-
vaut s'ouvrir le 12, lee élèves
sout priés d'arriver dès le pre
mier jour.

J. R. OUELLETTE, Pire,
Supérieur.

21 aout 1883

Avis
»

aux Mores
Etes-vons tronbites pewlaut Ia wuit of re

tirées de voir sotuwell par wn enfaut malu-
de soullraut et crisut par suite des douleurs
des dents (ui commencent à percer, Si oui,
euvoyex cherchier sans defn une bouteilte Ju
Birop de Madame Winulow ** Mre Winslow's
Soothing ‘sv up,” pour le uentition des on.
fants. Ba valeur est inestimable. Jl Souls.
Kera le pauvre petit malade immediatement,
Fiez-vous-y, mères ; pas d'erreus à propos de
3 sirop. Il guérit le Dyssenterie of la Diar-
rhée, règle l'estomac ot lex snxtestine, guérit
les vents, adoucit lev geacives, réduit lin.
Bammntion et dons io 1a force et de Jbuer.
& à tout te système. be Sirop de Madame

iuslow pour [a di utition des enfants cat
agréable au goûs +1 vai la prescription d'un
des médecius du were wt dre nourrices les
plus vicux et low Jin. im'ules des Etats. Unis,
at est eu vante pui L + pharmaciens du
monde. Prix : F7A27-C1N1 couts la bots
seiile, Demandez le 5u«p de Madame Wine
low et n'en prenez jus (l'antre

.

VIN Sr-MICHEL,
M. J O. Boucher u reçu ces

jours-ci un envoi spécial du
VIN ST-MICHEIL, laut prisé par
les malades. Ce vin est tout sim-
plement exquis et les walades
ne pourraient juniais trouver
mieux.
Aussi nous n’hésitons pas a le

leur recommander.
+

   

 

Qu annonce pour ces jours-ci
la veute & l'encdu du lu magnifique
lace de commerce du M. J. O.
eilbrennur, gituée coin des rues

Phipps et Provost, en facade M,
Alfred Francœur, épivier,

Cette maison rappurte un bon
loyer.

Helle occasion pour acheter à
bon marché, ;
Pour conditions s'udresser à

J. 0. WEILBRENNER,

Encanteur,
i

M. J. ©). Boucher vient de
recevoir lu célébre EAU MINERA
LE PROVIDENCE, sans contredit
la meilleure qu'il ait actuel-
lement sur le marché.

Essayez-le
n”

Si vous voulez avoir un bou
tit jambon maigreet sucou-

ent,allez voir À, ©. Trempe ; en
même temps vous paicrez les
cigares Mungo, I'rogress ot Peg-
top. Aussi un lot considérable
de paniers à marché, qu'il von-
dra à des jrix modiques.

ON DEMANDE

Un jewe iomme qui a déji tra-
vaillé dans une boulangerie,

S'adresser à
WM LUNAN & FILS.

Sorel, Aofit 10 1888,
LJ

Nouvelle Eau Minéiale

ST-LEON.
Vendue par D. Casavnos,

Agent, Sore), !, Q.
l'our Z0cts le gallon comme j'artout

uilleurs.
-

COLLEGE COMMERCIAL. DE
NEA;THIER

La rentrée «lus élèves, au collège
commercial d: St-Joseph do Ber-
thier, aura 1 eu lo 3 septembre pro.
chain,
Pour toutes informations, s’adies.

ser au directeur.
0. L. MagsolLals,

O0, HV

     
      sit03n08 Us ê

RodvITILRGS Ivamy
“Wesmprorweyn; plumes
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«HETIIEKIVA,
LDOSONGNTRS]109 STI 324A-TLUNIÉS

     
    

du Révérend  Messire Geoffroy,|

LR SORKLOIS MAR

Nous avous 6té euchauté de
voir ot goûter les magnifiques
vius eau-de-vie ot Gin que M-
A. C. Trempe a reçus dernière
ment, Ces diverses liqueurssont
de son impotintion directe,

Allez faire bouvlru et notloyer
vos hinbits cbez Z. W, Voilleux,
sgont, pour la Winturerie à vapeur
de J, Gonthier, de Trois-Rivières,
No 26, ruo de lu Reine, Sorel,

17 Juillet 1838,—2m,
.

Noe Piche,
H. 6 B. et Agent Collectonr,
ST-BARTHELEMY.

Be chargetn de loutes affaires du ressort
‘le sa cumiuinaion et de loutes colleetions et
agence queloong ues.

Morel. 8 juillet 18.5, 1a
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CANAUX 0U_STLAURANY.
AVIs AUX"ENTREPRENEURS

D”SOUMISSIONS cachetées, adressées
nu cousaigué, et - portant l'encos

<* Bouwissinus pote les Canaux du Ni
Lauvent," seront mien i ce burena ju-.
qu'à l'ursivée des males de 1 fat ci de
Great, MAUBI, LE VINGE-CINQ SEP
TEMURE proctais rig construction
de deux éciuses, le l'ébi

   

agert

 

ment de l'entrée superieure du Cousl dew
Gnlors, «Uprogs de ctusoge 6 l'elargiece-
ment di prt partuge du Canal de
Coruwail. La count ietion d'une mouvetle
Geluse 1 chicune de trois stations ddclunes
intérieures uur 11 Canad Cornwaby, entre la
ville de Cornwall et Maple tigove ; le Gren-
sage ef cement du gird dn canal;
Le commbinetion de jamt, ote,
Une curt: des lieux, los plans ot devis

des travaux, seront  visiblow el aprés
MARDI, LE ONZE SEPTEMBRE pro
«haut, à 0° bureau, pour tous les t'uvaux
tung endrat, suivants pour chaque pau-
tie d'iceux,

l’our les travaux vux Galoyw, aus la
souison du gardien de l'éclaso sux Galops
pour le point de partage du Canal de Corue
wall, à Dickenspn'a Lauding, et pour les
nouvelles écluses, etc., aux stations d'éclu-
sos Nos 18, 19 et 20, daus la ville de Coru-
wall. Ou peut aussi sn procurer à ces di-
vers eudroits des formules imprimées de
soutiissions pour ccs Wravaux particuliers.

Si c'est une société qui se p.rte sou-
missionnaire, elle devia donner In rigna-
ture même de tons ceux gui Ie comprsent,
le genre d'vecupution et le tieu de résidene
se de chacun d'eux, en outte (aire accom-
pagner se suuinisston «Cure reçu d'un dépôt
en banque de $G,000 pour les travaux au
Cauul dey (alope, de 2,000 pour chaque
secliou des tisvaux su point de partage du
Canal Cornwall, et de $40u¢ pour chaque
section d'écluse du Canal de Cornwall,
Ces dilféreuts reçus de dépétie—vu wae

cepterapas de chèque devront Sire cu.
dozeés et faits au vom du Ministère des
Chemsinsde Feret Cnnaux, et seront cou-
flsqués oi le toumissionuaire refuse do si.
Bnet le contrat des travaux aux prix et con-
ditions mentiounés duns sa soumission,

 

Ce regu de dépôt seru remis aux soumls-
sionnaires, dont les soumissions n'auront
Frasélé acceptées,

La dépyrirmeut ne s’eu à accepter
ni ju prius basse ni auvune des soumissions.

Par ordre,
A. P. BRADLEY,

Heorétaire
Département des Chemins

de fer et Canaux.
Uttawa, 8 août 1888.

Forel, 17 auût, 1868.—Gi. 1 fpe,

  

UAL 0 SULT STE Ma:
AVIS AUX CONTRACTEURS.

N reccvra à oe bureau jusqu'après l'ar-
0 rivée dea malles de Vent et de l’ouest,
MARDI lo 23ième JOUR D'OCTUBRE
PROCHAIN, des souraissions cachetdes,
airessées au sousaigné et'porteut ie 6t8-
eription : * Soumissions pour le Canal’ du
Sault Ste-Maiie ’ pour la coustrustion d'un
canal sur Je côtà canadien de la rivière, à
travers l'Ile Ste-Marie,

Les travaux seront donnéez cu jeux
parties, la première Gomprendra ls conse
truction du canal à travers l'île, et ls cons-
truction des éclumes à la eeconde compreu-
dra le creusement du canal à ses deux ex-
trémitéo et 1a construction des piles.
Oupourra joie u'à et après MARDI,

le sème JOUE "OCTUBRE PKU-
CHAIN, uue carte de la localité avec les
plans, ct devia, À ce bureau où l'on pourra
se procurer des torinules de soumissions.

pourra aussi ee procurer Jes mimes in.
formations relativement aux teavenx, au
bureau de l'officier local dans la vilie du
Sault Ste-Maris, Ont.

Les soumissionnaires sout avertis que
lee rounilssions ne serout prises en considé-
ration que oi elles août fipites strictement
d’après les formulca imprimées fournies et
accompagnées d'une lettre déclarant que
le où les coumissionnuices ont examiné soi-
gneusement la localité et !a nature dos sute-
tances matérielles trouvées en ereasant.

Dana le cas de soumisaions par des ao
siétée l’on devra

y

joindre les mignatores
de tous les assuciég avac la pature, 1%0-
estipation et la résidence de chaque mem-
bre de In dite rociité ; et de plus chaque
soumission pour la construction du canal et
deu écluses devra être accompagné d'un
reçu du 920,000 de dépot vu Lebque, et
cheque soumission pour le creusement et
l'élargissement du canal à ace deux extré-
mités et la consituction des piles devra être
accompagnée d'un reçu de dépot de 87.600 en
banque. Cos reçus de dépot--des chèques
nue séront pes acceptés--doivent être adres-
sis au ministre des chemins de for et ce-
naux, et seront confisqués où la personne
Qui soumisalonne refuse de signer lo oon.
trat aux prix et conditions mentionnées
dans Voifte squmise ;
Le regu de dépot ainui envoys sers remis

auk personnes dant le soumission n'aura
pas élé acceptée,
Ce dépariement ne s’ongage à accepter ai

Ja plus Lagse, ni "ses 0 soumissions.
ar te,

A. P. BRADLEY,
Socrélaire.

Département des chemins de (+
“t canaux,

taOttaws, 8 août 1R98,
Forel, |

QUAMRTG

4 abit 1889.—3i 3 fpe

4 Fine abn 4€Aitin wnt hn

touutainue Liste v6 ve 1e ' ".
oftheect. «f mlyert te HIEEweto snend one of 1, Mc du fete in

riuation in uives while four himw howin
Invest one hundred tasusnnd do)are fn wd
vortising a pchoine ls Initiated whic li wul
meet his wer. reqn ;
be dose by sigh
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Outre des machines à coudre

D! LR 21 AOÛT, 184,

  

°
Machines à « wilee, D'un|

Des meilloures Munutictures, ORGUEN
Orgues et lanon

V'evdit aux geux soivables avec toutes les
M. l'éloguis tait le commerce h son

Les meilleure

‘ualui éorive d'avance,

À toujours des chevaux À
toujours moyen de d'arranger,

Sorel, 30 juillet 1688,—Jau.
Eeeree

Guécie
PARIS, Ven

aies dou 105

Ü A.
SOREL,

DE:
Etottf

CACOTISMIRESSIE.

ol da 1dr
"y .l'wee:ls !

COPTONS A TU

Specialise en

T. A. GF
Hioe Hitlan on Mee de

& exclusif,
de dépasse, il puvrrs rendre à meillour iy) °

ua achete

THME & CAT

l'acods ! 1

A VENDRE
va, 0 pacs, Ete, Fre, Rte
 

  “
et PIANOS ruaguiliques échangés contre
de secunde main,

Avauluges eupérienrs À n'importe quelle waisuu de Meatréal ou ailleurs.
facilités de paiement possibles,

et c'est pourjuvi, n'ayant poin
qu'ailleurs,

uts paicront directement à lui-même, seit à Ss-Oure, août

à

le ile.Une visite ost wullicité avant d'acheter ailleurs’ 0A leur dome| jours pour rencontrer M. Péloyuin à sou domicile, sont le samediIndi. On pourra sus le rencontrer chez lui n’hwporte quoi jour de !a semaine, pourvu
ot le

M. Péloquin est aussi commerçant de chevaux, etil
orgues où plaucs, suivant le
vendre et en achète à d'excolleutes conditions, Ii y aura

recevra des chevaux en échange
cas.

P. PÉLOQUIN, Br-Ocns,

am=

les CIG.

DEEEEae arre
rains

GHRMA IN,
SL Gudbes, Saved, ete.

P. Q.

as ren 5

= 006—
Vientafe recevenr cu was ithg + mac handises

PAiINTEMPS
~ a iéobes,coutsars nouvelles,

ile tous les prix.
LGà Oovix réduits
*quenclité-

Uweeds=!! !
ES BAS PRIX.

init d'artieles de deuil
UN RON TAILLEUR EST ATTACHE À L'ETAPHISSEMENT,

COUPE GARANTIK.

RIMAIIN
elon M. Cyrille Lahaiin
 

Le woussigué a le plaisir d’unnoncer au
» À fournir à “Julcouque le demaniiera,

TRUMENTS ARATOIRES, provenant des
d'Ontario et de celle de Québer, notamment

le

I'IRESSRS A

est l'agent peuvent être

RBERTHIER

8 février, 88.

CHAR LORD,
BARBIER COIFFEUR—

£ l'enseigue du fanal. En face de
la fonderie de M. Ÿ F. Patenaude,

Rue Augusta, Norel.

[kuxième porte da CARLETON.
Dujs l'ancienne boutique cie
i . ALphoxsg Gonnie.

Service A domicile sus demande,
8 juillet 85.

LECARLETON
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DORE

LARLY ….

  

Jet hôtel, ancien Hele) Fiche
3st maiatensn! la propriété de

M. James Fish,
si avsutageusementoonnu du

publie voyageur.
Tout refsit et meublé à aeuf,il es

assurément | un des plus confortables
qui se puissont trouver en dehors da
Montréal ot de Québee,

Les Comminevoyageurs 3
trouveront des walies wd ils pourmat
étaler avec avautage leurs marchaudi-
se, tandis que les visiteurs et [aston
tistes, gréccaux aumellorations
tont à fait modernes qui y
ont élé introiuites, y soront traités au
gré de leurs désirs,

Len table ne laisss cien À désirer,

Attenat. n l'hôtel ce trouvent une
tonne eour et dp rqstesdontion,

orlThieRea

P. I. BOUCHER,
CONFISEUR et PATISSIER.

KN GROS ET RN DÉLAIL.

Ruo Augusta,
SOREL P. 0.

27 Juillet 3R&—1m,
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Tv has,
Croup et Dpmsomption

  
11 tient eu outre des CERCUKILS de tous lue

u'il exécute aussi sur commande, ‘Toutes pidces
i mptement obtenues & sa résidence méme,=-LE TOUT À DES PRIX MODÉRFS —

PAUL CHEVALIER,

Attention !!
—1}me

public en géuéral qu'il est prêt, comme
à «les prix réduits, toutes sdelen L'INS-

meilleures manniactures de la Province

HEUSES RONDES, MOISSONNFUSÉSCHARRUES, FAUCHEUSES,
SEMOIRS,

MOISSONNEUSVS ef LIEUSES tout à la fois,MACILINES à Lattre le GRAIN, RATEAUX de toutes enpèces
FOIN, ETC

—AUSSI DES MACHINESÀ COULRE—
LES CELEBRES W

ET AUTRES Al] DESIR DES GENS.
FIITEB,

riz et des PIRRRES gTOMBALES
de réparations pour les articles dont

(EN HAUT)
P. 8.—M. CHEVALIER tient aussi un barean d'sgepnes générales.

|Hemorroides 7 Hemorroides |
HEMORROIDES DOULOUREUSRS

Symptomes : Ilumitité, démangeaiso
nicheet douloureuse, surtout la nuit ;atigmentée si ou sc gratte. Si où lniess faire
il se forme vie tumeur qui, souvent mi.
ge et forte ulcdre, devenaut trdw sensible/Ongucni Swayne artéte In déwan
et le saignement, guérit l'ulrération ot,deus la plupart des cas, en'êvelea tumeurs,
Chez les droguistes ou par la malle

60 cts, Dr. Bwnyue & Fils, Philadelphie.
LYMAN, FIL8# 55,

Agents pour !: gros, Montréal.

SAFEA

VENDRE
Lo Bowsslynd olive en vente un magnifie

que Snfe—Voitede Sireté—4 piede de hau-
teur, 34 de largeur et 24 de profondeer.
Ce safe a coûté $350,00, inais on le ven.

Adm pour 875.00,
B'adresser à

CYRILLE LABELLE,
MARCHAND-EFICIER,

Ttue du Roi, Sorel.
27 jutllet—=3m.

  

A VENDRE cua LOUER
Ceite magnifique propriété el-devant oc-

cupée cosme réridence

par

l'honorableJuge
ill, mise en cette te, Rue €
Pour les conditions s'adresser par lettre à

M. Le JUGE GILL,

Moytséar.
Sorel, 28 février 1888.—i.8.0,0

EXEMA, TORTURES DB LA PRAU‘TE ECAILLEs TFA
Une simple application de 1'Ongwent

Swayne, satay ae remède, à l'intébleur,
Buérire ous [es cas de Sat Fheum, dartes,
maladies de la jrau, hômotroides, gle u)-
cères, taches de la peau, axsema et toutesles éruptions de le peat telles que )Scaillon,qusiles ren soient la cause etladu rienve.

[
|

eat puissant, effectsoite qu'uee begatelle. ’ cn

LYMAN, FILS & _CIR.,
Agents pour le gros, Montréa

.

A VENDRE.
Cotte BELLE PROPRIETE; cou de

Rues GEURGES et de la REINE, actuelle.
ment corupée par M. JOS LÉVEILLEE
Cette été est parfaitement bien viluée et offre pour um hôtel toutes les ae
commonlations possibles,

S'adresser à
WURTELE & LACHOIX,

Sorel, 37 julu 1608.-—jno.

Lait!

Lait

|

Lait

=}
Le suussigné informe le public

quil eat en état de fovrnit da [AIT
DK PREMIÈRE QUALITÉ, au
dimicile des acheteurs, au ville,
MATIN et SOIR,

QUSTAF :Geral GYLLING

 

 

Bors, 18 
 av

 

réclamations et bou
cette comm
cile, Prêt
moet ue Ia vo

L. A. DASTOUS,

 

ASAISRES - VSARNVAS,

Joints bieu faite, le tout très bien coordonné.

 

        

ETOUTINELA

V Poudres Risspée

KETABLIR EN (847,

VHEFAT ES AU BISMUTH
_Par OM. PAY, Partumcur, R. rus uo ls Pais, PARIS

COMPAGNIE DASNURANCE No RILA VIE
DE LONDON, ANG.

BRITISHEMPIRE
SURPLUS ACCUMULE $3,864,100.

; — LE STje& payé depuis aon établinesauent, (A0 ana,) plus de 8 5,000,000 1nus donné aux asvurés tous lee t .quie sont save conditions et incontestable, te,pagemarsrrfut, ) i è, xi .. oh yo ierapa polious ajirès crow anu of ‘existence, jusqu'au
BUREAU PRINCIPAL EN CANADA, MONTREAL.

W.H, CHAPDÉLAINE,
Ageut local, Rorel

         
  

Cette compugu

Agent Général pour la Province de Québec,
F.RTANCLIFEK, Gérant Rénéral.

MESSEore

PLUS
7 D'Elixir,

£-——==- -—,-

DEMAUX DE DENTS]
Poudre et PateDentifrices

RR. PP. BENEDICTINS
De 1 Abbaye de Soulac (Gironde)

» inalMAQUELONNE Prieur.2 MÉDAILLES D'OLE Biasetle MLa uen pbra Loudre« 1884,

 mers

        

XR.

 

INVENT PAILLEPRIEURENLAN | 373 Vierve Boursnud“ Lnems je tunver de TELINIR
FENTIFRICE Gos Bl PP. BENEDIC-LINS,& la 0 «ste quel en gonties duns ,«fl'eam, prôvivi à e0 Eeril le carie deu dente,
ail Manga Cconratel on fortfiant etgMun atenien tes goucives,
MUuve vee A rendre à

Don lecteurs «our mgualer cotte antiqueet utile trvpatotion, le MEILLEUR

    
CUBATIFet le HEUI, PRÉSELVATIFP
ds AFFECTIONS ESTATES I

teeen isor S EGUIN, Bordeauxfondee cn 1807
Se trouve dans toutes les bounes Purfumeries,

Drogueries,Pharmacies et

 

 
=S

CY</
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>
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Seulement SOC. Usiuiture en cu
Seulement Lure cenmaude reçue de :

même personne, vu que c'est au-deueous du prix. Ecrivez où venez save délai, autrensent vous perdrez celte chance.

C'est le Bon Temps.

gesison |chaudises,

R. J, LATIMER, l'homme aux voitures
No 93, Rue McGill, Montréal.

|

ir ; Couverture #)lerdide ; Fasievz cn Acie +

24 avril 100y,

 

—PENDANT LES MOIS DE—-

JUILLET et AQU,
Nous faisons une réduction de 25 POUR CENT sur toutes nos mar-

Nous avons une foule de COUT'ONS à vendre à MOITIÉPRIX,

2 A LENSEIGNE des GROS CISEAUX,

»
Borel, 24 Juillet 1888
—m—

- En face du Marche- - - Sorel,
O. PARADIS.

 

VISITES LE

MAGASIN DU BON MARCHE,

MENT et TWEEDS a PANT.

POUR VOS ACHATS DU PRINTEMPS.
NDIENNES NOUVELLES,

COTONS ET SHIRTING
ETOFFFS À ROUK

LE PLUS BEL ASSORTIMENT.
Nous avons toujours les plus beaux TWEEDS A HABILLE-

LON qu'il y ait dans la ville,
—Une visite eat sollicitéo au—

MAGASIN POPULAIRE.

Les soussiguds ent le plaisie d'annoncer au

CHER

Arseneault & Frère,
A L'ENSEIGNE DE LA BOULE D'OR.

18 Avril 1888,

ATTENTIONTT
—;000; —urummeemst

bic de Sorelot des”qi Lat i x ot

des

‘paroisses eavironawnte

Place du marche Richelieu,
DRUXIRME PORTE DR

M. FHEILIX PLOUF,
—UN—

Nouveau Magasin
msctties, qu'ils vendron( Ë des

D'épiceries, Provisions et Liqueurs, dow mieux choisies et

 
 

prix réduite,
Tout, daus ce in, sera de première classe, jours frais, et le stock sere consalemmevt renouvelé. Les propriétaire, qui
sacouragementlibôra) du pablie ; detete dusrien og Sou, 76rent sur unheeux qui les visiteront pleineetrabiesmrpES peer '

Ghapdelaine & Lacoutaze,
MARGHANDE-EPICIERS.

Place du marché « - Sorel, P. 0.
Ropraavn (P1171)Abo in 0Aun Lacorumg
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si elle venait à mourir, ue descor-

dit pas uvec elle dans la tombe, elle

répète les demandes fuites par Ne-
tre Seigneur of ses promesser. Mg!
Bougaud les résume eu ces teribue:

“ Ainel une consécration uatives-

“ le au Cœur de Jésur, un temple

* mational élevé par lu France au

« Cœur de Jésus, une inscription

« du Cœur de Jésus sur un éteu-

« dard naticoe), voi'd oo que Notre-

+ Beigneur domauds À la bienheu-

« yeuse. A cette condition, il reudra

« le soi, c’eat-h-dire Iu France vic}

* torieuse de tous ses ennemis, et

“ lui donnera un 1ègue éternel

* d'honneur et de gloire.”

Ce que Notre-Seigueur duman-

dait, on ne le fit pna !

Louis XIV qui reçut,--ditson,—

le 20 juin 168%, la lettre qui lui ap-

it cette révélation d'un prix

mmense,—n'en tiut pes colpte,—

ou bien, selou d'autres, ceux qui

durent lui en pailer,ue le firent

!
Ft maintensut, ouvrons l'histois

re,
Le 17 juiu 178V,—ceut uns jour

pour jour après ln demande, nou

écoutée, de Notre-Seigneut, — les

Etats géuétaux se déclarent Aseeni-

Lite nationale es seuls couvetaius

dela France, core ti le tiône

était vacant,
Le 20 juin 1789,—jour auviver-

suire de celui où, dit-on, Lonis X1V

futii formé de ce que Notre Seigneur

demandait, l'Assemblée petionale

affime audaciensement, par le ser-

ment du jeu de l'aume, sa révolte

contre le dui.
Et maintenaut on juut se dee

mander ce quele deuxième cente-

naire de l'ingratitude de la France

envers le Sacré-Cœur nous 1Éterve,

Qu'atrivera-t-i!, le 17 et le 20 juin

1889 1...
Quelques considératlons, walgié

tout, nos rassurent et nous done

nent de l'espoir.
C'est vrai, la Fiance ofticiele, le

gruveinement, n'a tien fait de ce
que Nutre-Seigreur demunde, Ce

gouveinement cet œême aujonr-

d'hui avdacieusement athée ct per

sécutaur,

Muis, à côté de lu France gou-

Veruementale, il y « ia France ca-

tholique, Celle-ci <béit, dus une
mesure déjà cunsulant, nux de-

mandes de Jéous-Chiiet. Eide w
consacre au Sacré-Cœur chaque

jour,—elle élève en‘son honneur

une église votive 3 Montwartie,—

elle met l’image du Sacré-Cœur sur
ses bannières, Voilà les tivis closes
que Notre-Seigueur demandait à la
Bier Leuicnse Marguerite-Marie,
On peut espérer que Dieu, qui

est ioe et le meilleur des pères,

nous tiaudra compte de cette ubéis-

sance individuelle, surtout si elle

se mu'ti; | , et qu'avec sun aide

DOUS BULGES UD JOUT Un guuVeine-

meut qui fera enfin, au vom de la

Fiance entire, ce que Notre-Sei-

gueur dewaude. Alurs les moguifi-

ques promesses faites par Jéaus-

Christ s’accompliront, et, après deux

siècles de calamités, l« France eutre-

Ta, sous l'étendard du Sacré-Cœur,

dans une ère de bonheur commeelle
vn a print eu encore,

CuartEs Druols.

-—+—

En présence des noyades et des
nembreux occideuts que chaque un-

3.00, & l'épequo des fortes chaleurs,

auène à sa suite, il n'est pas sans

iutérêt de publier les dix commau-

«lements de Uruger, le grazd bygié-

a 1st0 hongrois ;
1—Aprés les émotions vives, ne

te baigue j a°.
11.—Apiés un malaise subit ne

to baigue | ue.
111.—Apis ure nuit d'insomnie,

pits un accès de fatigue, ne te Lai-
ghe pas,

1Y.—Apits un repus copieux, a-

ÿtès de chaudes libatious, ue te bai-

gue ros,
V —L“s,ne tu te rends au bain,

2.0 couts pas.

\ J.—No te Ligne pus daus une
«au dout tu Le connuis pas la pio-

fur deur,
VIE=—Léshabille-toi lentement;

puis aussitôt de babillé, cotre dans

d'eau
VI1L-—Jcitz-toi duna l’eau la

1310 lu première: si tu ue sais pas

plunger, imwerge-toi en un instant,

IX,—Ne reste pai longlemps

daps l'eau, d moins que tu nesuis
d'un tempérament très fort.

X.—Aprèsce bain,frictionne-toi ;

hobille-tui prom:ptement et marche.

 > -ee———

LES ÉPINGLES.

\ù sont les épingles ? Elles se
pardent, c'est vrai ; mais depuis

vi longtemps qu'il s'en perd, ou

devrait pouvoir en trouver des

lits quelquepart, puisqu'uu sta

tisticien nous apprendi s'en

perd plus de 131 millions por

jour.
ll y a cinquante aus un ou-

vrier faisait quatorze épingles à
la minute; aujourd'hui il s'en
fait quatorze milles dans le mé
me temps.

Les machineries out du bon.
Les fabriques européeunes en
roduiseut 80 millions et colles
es Etuta-Unis 61 millions par
jour.
L'aiguille, elle, avaut d'être di-

vrée su cominercu subit, 42 ma-

nipulstions différenter.
—+

E. BRASSARD
TALLLEUR

(PLACE DO MARCHE RICHELIEU,
BORKL, Pg Q

me10

COUPE GARANTIE

deces avec tout leuoin et le

Hien no sera végligé pour donuer à wus

seine of entièce satisfaction.
Une visite ent respectucuse mentsollicitée,

Août 1488,
———m

m

E
V
E

NouvelleGrocerie
La soussigné informe loute ses counalssan

cov, 808 amid et lo public en general,
qu’il vieut d'ouvrir un mage

din de grocerice

RUHDUROL
.—Dans l'ancien magasin de—

M. François Labolle,
+ =ENTRE--

M. CYRILLELÉBELLE
—FET—

M. THOMAN TOBAN,
et espère qu’ils voudront bien lui accorder

une part de leur patronage.

De sou côté il s'etforcera de dunacs à tous

pleine et eutière satisfaction.

BEF Venez of cous seres bien vo vis,

D. Casaubon.
Sorel, 15 mui 1s55.— Em,

L'eau Minéral
ST LEON.

Kat eu vente puur la modique somme

de vingt ceutins le gallon ches *

JOESPIL MORENCY,

MARCHAND.

RUE AUGUSTA, - - - SUREL.

Le soul Agont pour

Moral,
81.—mo

  

8 juillet

AdelardTaillon.
Barbier-Coifieur.

Sur le Place du Marché, en face de

L'HOTEL BItt NSWICK,

RUR AUGUSTA — SOREL

PEService à domicile ur demanac.

A. TAILLON.
8 Juin's8.

STATUTS DU CANADA
ET

Publications Oftticielles
 

Les Statnu et quelques-unes dey publica:
tions du Gouvernement du Canal sout en

vente à ce bureau ainsi que certaivs actes

séparés. Une liste de prix cera cuvuyée
sur demande.

Len Statuts Révises sont maintenant
prêts. Prix des denx volumes $5.00,

RR. CHAMBERLIN,

huprimeur de la Reine et cont:
Papeterie.

Département den Inpresious «+60 lu I'ag
peterie Publique.

Ottawa, 15 juin 87.
Borel, 19 avptemihire 1+ 7

.ne de la

—ET AU—

Public en general.
—

Le sousalgné prend In liberté de rappeler

qu'il est en état de fournir du MAGS 151
QUE HUIS DE CHANVENTE à des prix
revativement TRES BAY

—AUSSI

Du Bardeau, le plus Leau, suvs(contredit
qui mit e1é regu eu ville,

CONDITIONS FACILES,

Rapipelcz-vous qre toujoura je serai prêt

À rue charger de tous travaux de constros-

tien qu’on voudra bieu we coutler,
Our rage Lien fait et prompte exécution,

Kaa BOIVIN,
Forel, #8 février 1888.—j.n.0.

La CIE, CANADIEN-

AUX 46ENTS, b'AIGUILLES, 44 et

48 Front Street Esst,Torouto prépare les pa-

quets d'aiguilles les plus propres.les plus com-

ete ct les plus marchande de l'Amerique.

Favoyer 26 cents pour uv échantillon du

uouveau No 4, fui à la jelurhe Bur, Ix-

taile cavoyés quand lea timttrs rout inclue

pour que répoute.
8 aon:,—juo.

er =
 

A VIENDIE,
Cette belle waison, rue Prince, No. 4

voisin de M, Noliu. Conditions faciles,

B'adresser à
Dame Vvr ANTOINE DENOSE

Borel, 11 juin 18R6.—lu

HOTEL DELA LITE
Place du Marche

NOREL FP. Q.

Cet Hôie!, ritaé à deux pas des quais de

1a CIE RICHELIEU et à proximité des
CHARS DU l'ACIFIQUE et du MONT.

REAL & SOREL, viite su public voyageur

je coufort et tous les avuntages oesibles

Ruiz Rodulls,
RERVICEMHEGULIER, PROMPT FE.

—EFFICACE—

 

LIQUEURS ET CIGARKS Dk
CHOIX.

Avantages exoprionuels pour les pen-
sionnaires de la ville.

UNE VISITE EST RESPRECTURUSK
MENT BOLLICITEE.

Jd. B. Leclerc,
VROPRIETAIRE Sciel 20 mai 1888, à

  

malle),

Rubans de Soie.

Colles do nus lectiices qui Lésire-

raieut avoir uu beuu
baus superfine et assortis (pur lu

de diverses largeurs et de

toutes les deruières nuauces fashio-

vables ; pour cordons de chapeaux,

eravutes, ru: baus pour lu cou, garoi-
tures de chapeaux ot du rubes, bou-

cles, ouvrages de fautaisie, pouvent

faite un marché étovnawment fort,

dû à la faillite récente d'une graude

manufacture de rubans, en envoy-

aut seulement 25 cents(Ka timbres

de poste) à l'adresse que nous don-

uona ci-après,
Comme offre spécifique, celte

maison donnera le double de lu

quantité de touts autre maison cn

Amérique si vous envoyez les nous

et l'adresse de dix nouvelles ma-

tides, lorsque vous dunnerez votre

commande, eu mentionnant le nom

de ve journal,
Aucune pièce de woins d'une

verge. Ougarantit de donner sa

tisfaction, sinon l'un remettra l’ar-

geut avec plaisir.
pour CU cents. Adressez &

LoxvoN RinsoN AuENCY,

SR

I

CSST

Jersey City,N. «J.

Marché de Sorel.

Putates, Jo winot...... 0 ju à U 40

Uiguon, le minot. U 001 YA, CHARLES BICHEB LAFLECHE
Fèves, le minot …L OU 000 SAINT-JEAN, P.Q

Dignone, la tresse... 10 0 20 a

Chouxdes États-Unis 0 ©5 0 U5 J. G. TRAHAN,

Faves,lv teirinée.…. U 00 U U0 NUTRE-DAME LB ST'ANBRIDUE.

GRAINS PQ

Blé, le minot… 820 OL à u 00 i

Poiv, le minot..... 100 120 H t 1 U Î

16 Tondo, To miner. 9 10011002 nion
Avoiue, le minot.… 45 50 Cras .
Sarazin, le minot.... 70 75] BERTHIER Jonction

Oye, le winct. vo uv Elie Bayeur,

Gaudriolenee. 00 Ww) PROPRIETA IRE.

Graine de mil... 0 00 0 00 ——

—

Sorel 21 Aout 1888

LEGUMES

 

   

 

   

 

 

uet fu ru

Trois paquets

LE SORELOIS, MARDI LE 11 AOUT 1888.

HOTEL GHEIUA
Berthier-eu-Hant,

Arthur Cornellier
PROPRIKTAIRE.

JA DEUX PAS DU

Quai de la Cie Richolin
=r r=

Chemin deFer du Nord,
[Td

Bonues Liqueure, Cigares de Choix,
Bonure Table, etc, etc.

commis voyageurs.

——PRIX MODERES—

BE Une visite orl gollieltée“6m

22 MAI 1sês.

A VENDRE
A des conditions faciles, tout le

 

ment

l'automne deruier,
Comprenaut tout le grément d’un tit mât

Unvendra le tout en bloc ou séparément
au gré des acheteurs.

ou ousouneigné,

 

Bonnes Ecuries,

 

Superbes salles d'échantillons pour les

et le mouillage du ST-MILAIRE qui à tant
woutfert de la tempête dans le lac St-Pisrre

et dex twuves aucies, dont une de 760 lle

avec 9U brasseu de chalue G4 lignes, et l’au-

tre 350 lbs. avec 6U brasses de chaîne 4 ligne.

Pour plus amples informations s'adresser à

Bone Cour, Bounes

BANQUE

MOLSON,
Incorporée par Acte du Parlement, 1 685.

Bureau Prinoipale.……u0000000006 Montréal

Capital paye $9,000,000

Fond stable $873,000

Suceusaleh Sorel:H, Lockwood,Gérant
Vépôts reçus etintérétascordé, Colt

   
      

BANQUE DHOCHE LAGA
SUCCURSALE

SOREL, P. Q.

MAISON MORGAN,

Aeheie of vend des Traltes

sur toutes Ice parties lsotions sollicitées et remise de fond»
immédiate, Treites fournies sur tou:
tes les prineipeles villes du Dominion.
Argent anglais et mwméricain acheté el
reudy,

Communication par Telephone.
Cee B®= = =

THE

NOLSONS BAN
‘Incor| arated by Act of Basawent, 1885, 3)

HEAD OFFICE, . +00 05 06 s000 MONTRES LA

Paid up Cavital, $2,000,000
Rent Fund $875,000.

Sorel Branch, M, LockwoodManager,
Deposita received and interest slowed

Collections solicited and prompt!
made, Drafts imued ov all de prinei-
pal cities ofthe Dominion. Sterling
vd American Exchange bough# and
old,

Telophonie Communications

 

LIBRAIRIE CATHOLIQUE
-<DR—

G HARDT,
26, Ruv Augusta, 26,

possble un tris be! ASSORTIMENT D'UB-
M. Hardy aie plaisir d'annoncer qu'il Nervous

du mende,

Oâire au MONDE DES AFFAIRES on

uéral, eux MARCHANDS, aux INDUS:

'RIELS et aux CULTIVATEURS,l'aves-

de faire des DEPOTS AVEC PRO.

vir. Pour DEPOTS FIXES, acoords 4

POUR CENTd'INTERÊT,
Pour toutes autre informations n’adres

ser au GÉRANTY

À. À, Larocc ue,
$9 juillet 1887,

 

UNE CA ;
“TA tonseeux qui souffrent des so°tes d'er

reurs où d'indisorétions de jenuesse, dé id

merveuxe, épuisementavant l'âge, porte de

virilité, ete, j'eaverral, OUATUITRMENT, UNE

recette qui vous gubrira. Us d remède

a été découvert bur un missionnaire dans
l'Amérisue du Sud. Envoyez une puveloppe

partant votre adresse au rév, vouph 7. [ne

man, Station D, New-York city.

80 Octobre 1885.—a.

Maisonde Pension
Joseph Lahaie,

PROPRIÉTAIRE,
ltue du Collège:

SAINT-THONAN DE PIERREVILL
Le publie voyageur trouvera à celte nai,

son toutle confort possible.
Un visite ost rospectueuscment sollioite

7 mal 1886.—.

Gaara. 48
NERVOUS

DBILITATED MEN.
You are allowed a fre trial of thirly days

lof tle use of Dr Dye's Celebrated Voltaic
! Belt with Electric Suspensory Appliances for

aud pe.manent cure of
oss of Vitality and Mun-

Also for

 

the speedyrelief
sity,

Mod, snd sll kindred troubles.

ETS de PIETÉ et d'Articies de Goût et de[inan sther disesseu. Complete restoration

  
VOLAILLES ET GIBIERS Chambres, Boones Tabi. Fantaisie, pour préseuter à l'occasion deajto auth, Vigora od Nhuateate mpi

; | = roitnre Le a i : .|No risk is incurnd.

Liindes, la couple...31 20 @ 1 50) Voitures à la dispos:tion des voyageurs. fotespatronales,des Anniveraa/cendeNora: voieearnled free, by addressing

Où a, In couples, 000 000 PRIX MODERES.Li voudront faire des CADEAUX à leurs tne

_

VOLTAIC BELT CC., Mansbutl, Miel.
Cunarde la coup'e.…. U Ou vu OÙ Liqueurs et Cigarra de choix. far.is trouveront À son magasin tous les AIt-| 34th November 1885.

Poules, la couple... gu TU 29 tuillet 1887.—Sim TICLES de FANTAISIE qu'uaiment le bas oC : TE -

Pigeon, In couple... 25 30 a or Âge et l'adolescence,AI H ole | Riendeal

Perdrix, Ia couple... U0 ol
;

Foner0250 0 Hotel Victoria Grandes Nouveautes, i
VIANDES » WIHardy vient do recevoir Un magnifique] 64, Rue St. Gabriel

Baruf, la lb... V 08 @ 0 12 de la Reine. Sor D'Artictesaol'aris | MONTREAL

Bœuf, lou lb... + 00 en 00 Rue delaReine, Sorel Outre ces nouvelles marchandises, M. TENU PAR

Tore frais, la livte... 0 11 0 12 Ancien Motel Yamaskha.

Lard saléeseeeses emacs 0 00 0 12 RO ERA IE

Pure frais, 100 Ib... 8 OU 9 00 PROPRIFTANSE
Mouton, jeune quar, 0 35 0 6:

Venu,jeune quartier 0 40 0

Furine
Farine
Farine
Farine
Sarrazi

Avis aux Constructeurs ! Laine la 1b....….…...0 20

FARINE

cu quait.…..4 T0 @

5

70 REINE et UEL+JE, duits. Attention spécisle aux

on pocheLOUILZ ZU 2 50 |à dvex pus dela traverse da‘. helieu et à Commandes veuant de lu

de b'é d'inde..! 90 9 (0

|

Gveyoes centainesdo pieds dw St Lanreut compagne.

de grusu...... 3 25 3 50 ot du débarcadire du Moutréal e1 Sore), CGCUSTAVE MARDS)

Moossescs.co000eU 00

PRODUITS DE LA FERME

 

ë

tué, coin «les rues de la

confart désirable,
LIQUEURS et CIGARES de CHUIX

BONNE TABLE, BONS LITS,

Joseph Lévoillee.
Ce mugnifique Adie) co su >ublementsi-

L'intérieur, tont refait à nenf, est très
bien divisé ct offre uux vujegsars tout le

‘ardy possède une riche collection de
Livres àe Fricres

magnifiquement relies,
Albums, ?

Images,

ARGCHNIEELES,

sortes qu’il veadra à des prax très ré

26, Rue Augusta, —en Face du Marché

SOREL:
,| 28 Février 1888,

 

Beurre finis, la lb...0 15 @ 0 20 cig, ete, ete,
Beurre salé... ….V 18 0 20] ECURIESles plus apacieuses de Surel. |

(Fufs fraisla douzaine.0 13 0 15 COUR couvette, x Q a u to ® î@ ? ¢
30" 0 35(VOITURES ETCHEVAUX de louuge à je Portes;

Lainefile, la lb.......0 75 0 80 disposition du public. h
SAVOI.….c0soscssssesucses 06 0 08 Les prix sont des jus modérés, Chassis.

DIVERS 1 propriétairew'efforcera de donner en- NYioulures

Miel cunté, Je 10...800 12 @ 15 iFemmmragor, (017 co «ut voutront) ot conatruation de mainot
Miel en gâteaux la Ib 12 15
Sucre d'évable la Ib. 07 08} JOS. LÉVEILLEE. Prornt£ramn.

Graiase, la Ib..…….….……. 12 15

|_

Borel, 28 avril 1887.
Tabac eu feuillela Ib, 12 15 1 1

Vaille, lo 100 bottes.5 00 5 50| f" : | \ |!
Foin, ie 100 bottes...7 80 8 50

|

UE RUAN A .

Peau de bikuf, la 1b... 06 7 .
Peau de veau... ..…..….. V8 10 i

Sirop d'érable, le gallou0 ÿ0

|

100 pa ;
Peau de monton jeune 00
Cochon
Cuclion

Avoine.…par 36 lbs, 0 60 4,00 55

|

dérable de chaussures de tours sortes et

Satuzive.. DU 080 ©0 90 ANEEEee tue loue pri de
Orge. 50 000 0 00] Comune parie passé, ilu s’efforceront de
Pois sonores 66 090 1 0

|

donner entière satisfaction à tous ceux qu

Graine do Liu 60 000 © 00 LEego favoriser d'une pars 4
Fêves..……….…. 60 000 0 OQ| Unevisite est sollicitée au magasin de

Blé de eemence.…….1 60 1 60

vivant vieux,.0 (0

vivant, jenne..0 00

CHANDS DE SOREL,

   

Tableau Indicateur

Chemins de Fer.

CHLMIN DE PERMONTREAL & SORKL

Les trains eur les“ Montréal &t Sorel *

—DES—

partent aux heures ,suiventes :

Tous cu jours, exceptd le din.uncbe,

“0

0

0 00

PRIX DES GRAINS CHEZ LES MAR

 

L SehibAL & CIE
constamment en stock Un ssaurtiment consi

Coin des Rues du ROI el AUGUSTA,
EN FACE DU MANCHE.

17 septembre 1836,

Ferblanterie!
 

le public de

    
Une visite est resrectuensement soilicitée.

Déuirent tnformet le public qu'ils tienneot

PE,SeuocalàCle,

Fes pacte out Vhonneur d former
pel et des paroisses environ-

nantes qu'ila sont peêt à prendre des erdres

   

1lest aussi prêt à entreprendre tes bd
lisses de Loules sortes : maisonsou édi

tins, hangars,cte.

rroduire les meilleurs c-rliflcats à ceux
qui en exigeront,

de bois de service de toutes dinrnsions, en-

air,

P'osséde aussi un magnifique plencur et
nue machine à déclin,

Bureau ct manufacture sur ja rue Pro,
vost, à peu de distance «la Collège Sacrée
Cœur.

NAZAIRE PROVOST,
Kutrepreneur,

| Sept. 1887. prene

see1s, RIENDEAE,
Zivres Illustres,

Et un excellent choix de cartes de toutes:

Bois de Sciage de toutes sortes.

Lo soussignéa l’honnour d'annonce|
= Ju'ilesl prêt à entreprendre Loutes le

commandes qu'on voudra bien lui confier
| «n fait de porter, chassis, moulures, etc.

.
lizes publics de toutes dimensious, cags-

11 a fait wes preuver
Jans cus genres de consirnction et pent

Il tient aussi un assortime * oconsidérable

treantresun heat Jot de wersicr ot do noyw|

e
u

À

Ancien propriétaire du

St James Hotel.
de Trois-Rivières, et du

| GRAND-VATEL-
de Montrér, d'après le mode

Acsiicain etEuropeen,
Cel Hôtel ent tout mouté en neuf ; les

clintbien wont garnies suivant les derviers

goûts, les liyueurs sont de premier cheix

let lo moun aussi varié que recherehié.
Les porsonues des districts do Richelieu et

de Trois-Rivières y sont surtout les bieuve-

nues. Prix: $1.50 parjour,

20 mai 1888.
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PILULES HOLOWAY
Cette grande rifdecrne ae ramilleest ay rane ,

, principales nbeosssies do la vie.
Des fameuses pilules purifent le many

ot ont une action des plus puissantes "
’ependant des plus adourfrsantes sur «

 

Fol. I'Estomac utes intestins.

donnant du ton, de l'énergie €
à ces grandesgrintdsIaviler
sont recomnandées avec coufiance comme
remèdeinfaillible dana (ous les cas ob In
constitution, peas quelque cause que ce toit,
est misc en danger où affaiblies. Elles ont 

 

Route de 1a Malle Royals, des Passagers
ot du Fret entre lo Canada ot la Grande
Bretagne, et loute directs entre 1'Ouest|
et tous les points du bas du St Laurentet)
de de In Baie des Chaleurs, aussi le Nou
veau-Brunawick, Ia Nouvelle-Ecosae, lle
du Prince Kdouard, le Cap Bretou, Terre
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.
Dea nouvenux et élégants chare-palais

une étonnante efficacité dans toutes |
adies incidentes au sexe féminin, à tourles
âges jet comme Medécine Universstle de Fa-
aidée, elles ne sont pas surpassées.

L'ONGUENT HOLLOWAY
quides propriécéespulssantes comme curaiii
et connu par “out le monde,pour Is gudrisun
des Maux be sAMbEN, ST DR L'ESTOMAC, VISILLES
BLNSSCKKA, DOULEURS X? ULOÈRES, c'est un re-
mide iutaillible. 8i on en frictionne ddment
le couet Ja poltriue,comme on le fait sur les
viandes avec le sel, il guérit les Maux de
(Gorge, les Bronchites, la Diphtbérie, In Toux
les Enrliouements, et méme l’Asthme. Pour
les Enfiûres Grandulaires, les Abcds, les Fie-
tuies In Goutte,le Rhumatisme enfin pour
toutesospdoes de maladies de la ent, un
pot a mais tronvé en difant. *

es Pilules et ‘Onguert sout fabriquées
au Ne.833 OYFORDSTREKTLONDRES
seulement et soul en vente chez tous 1çs Mar-
cbands de Médécines, par tout Je monde civi-
lisé, avec prescriptions presque dans teutes
fslangues.

es lunrquesqe comiervedo cosmedérines
soutenrégistrées à Ottawa ; pourquol toute
personne qui, dansles limitesdes Possessions
ritanniques tiendra dus contrefaçons en

vente sera poursuivie

MrLes acheteurs aevraient   SXPREGSQIMIXTE

||

pour tous ouvrage on Fer blanc, Tule galve- gréés do buifet et chare-dortoira font par-

ru Sinée, eto, ete.

EB

roajours eu scnok Toutes

|

1,8chaque traimexpross,
Lament Sorel 615 1250 eq, dce d'ouvrages de Verblanterie en usage lee raquis’en vonten Angle
“Armstrong 6.30 1,00

|

pour les familles. terre ou sur le Contizsut européen peuvent

#  Lanvide 8435 1,20 prendre le paquebet de ln malle chaque

Bt Roch 8.60 1,30 Aussi un stuck considéralie do TUY.

|

Samedi avant-midi À Halifax, en partant

“  Conirecœur 700 1.60

|

AUX et de RECOUDES de toutes capèces,

|

le Toronto Mercredi par letrain de 3.30

«Bt Antoize 1.08 1,00
du matite

«  Verchères 7.18 2.18 On an chargera de MONTER LES TUY-| Les expéditeurs do grains et de mar

“  Vatences 7.30 238

|

AUX dans tous les eudroite de la ville, chandises trouveront au port d’Halifax

« Boucherville 1.45 2,55 toutes les commodités «désirables pour

“ oui! 4.00 3.10 A. GARCEAU, FILS & Cte,

|

l'embarquementde leurs effets,

«Rt Lambert 810 3.90 i Depuia des années, |'expérience a dé-

Acrivent à Montréal à 8.40 4,00 ENSEIGNE BO egos ARENSOIR ROUGE

|

montré que l'intercolonial et les lignes de

MISTER EXPRESS

|

.- 1 , paauebate qui font le service entre Hiali

Sx pow [à Borel, 11 avril 1803. et Londres, Liverpool et Glasgow, al.

Labeent Montréal A 9.90 530 ler et retour, constituent la voie Ia plus

“Bt Lambert 0.28 5.50 - rapide entre le Cnnada et l'Angleterre

« fengueuil 9.32 8.00 pour le transport du Fret,

« Boucherville 0.48 is ‘Toutes informations relatives aux taux

Varennes 10.06 6.22 sde transport de fret ot de peu

«  Veschères 10.90 6.40 vent êtré obtenues en sad sant

«At Antolue 10.30 6.58 R. KING, Agent de billets,
“ X | .
“ Controcœur HH [31] No. 27, Rue Sparks, Ottawa

«  Janctale 11,09 7.80
ROBERT B, MOONE,

« M Joseph 11.98 740 Agent pour les passagers et Je fret del

Arrivent à Borel à nas 1,50 l’Ouest. 93
. Toronto.

B.D. LLALONDE:

|

ERRlii ur nie

su

Rares P.POTTINGR
ad Teaser”Oldbauav Bureau du shemin de

creuse toSprecestPrin" WoBab ros. Jou 24 § for,

toujours regarder naulibolqui

souvre los 2otas et leu Boîtes

in, rus York 1/1adrenncn'ont pas 828,0X-

SurintendaatTnbre, FORDSTREET,LONDON,te

Moncton. N. B.. ler déc. 1886—jaoS-u COL descont efAconsdB.

Hôlel du Canada
van

J.-B.Archambaul!
A L'ANCIRNNE PLACE DR

Lee © SCNIT ACK
Ne 11 Rue de Ia Reine

À quelques pas des quai do le Cie. du
? Richelieu.

Oo splendide hotel est siteé dems
l’endroit le plus centralde la ville pour
les gens d'affaires, Les appartements
sont grasds, propres bien éclairés et
bien aérés. Il y à de magnifiques sal-
les de réseption,ssion et un grand noms-
bre de chambres d eoucher. Le tout
meublé avec luxe.

Les Vins, Liqueurs, Cigares, cie.
sont de premier obiois..

Prix modérés.

 

 

 

 

Ily a aussi debonnes éouries bion
tosues.

Le soussigné, si bien con nude pv
blie, remsreio ses amis de leur emovu-
ragelnont et eapdro qu ils continueront

té |corne par le passé à lui accordrr une
part delaur patronage.

J, B. ARCHAMBAULT-
Sorel Sept. 1887,

Hotel Richelieu
EN FACE DRS QUAIS DR LA

Clo du Rieckhelisu.

BOREL. FP. .Q

M. HEBERT.Provrietaire,
M. FORGET, Gérant.

 

 

Cet hôtel possède des salons et
salies de réception qui offrent beau-
coup de confort au public voyageur.
L'ameublement en est magnifique
et le service ne laisse rien à désirer,
Premier choix de Vins, Liqueurs

Oigares,ele, ele,
2@F PRIX MODERES, “Wi

22 Avril 1887.

Avis aux Meuniers.
A VENDRE À ST-DAVID.

CONTR D°YANABKA.

UN MOULIN & farine bien
. schalandé, muni de trois

paires de mules, deux blu-
toites ad smut de première

lasse, cuvemble une terre de 77 arpents en
superficie, dout partie défrichée, le reste en
menth quelques arpents de l’oglise seule.
ment.

  
S’adresser au

Doorzus P. E. MIGNAULT,
Actos-Vale.

8 février 1886.—jno.

P.A. LAVALLEE,
NOREL, P. Q.

Trend la liberté d'annoncer qu’il entend
continuer au printemps la vente d'INS-
TRUMENTS ARATOIRES,tele que

CHARRUES perfectionnées,
SEMOIRS,
FAUCHEUSES,
MOI8SUNN KUSES,
MACHINES à battre le grain,
BATEAUX,etc, etc,

Le tout garanti et de première qualité.
11 est même actuellement prêt à fournir

À qui le voudes n'importe lequel de res
instruments à des prix défiant la con-
currence,

S'adresser à lui-même,

CHEMIN DE STE ANNE,

Quarries St Lavzexr.

Sorel, 17 janvier 1888,

Aux terres boisées de
Matawan, Callander, North-Bay,

Témiscamingue ot autres, où aux prairies de
Manitoba, du Nord-Ousst ot de ls

Colombie Anglaise, parle

Pacifique Canadien.
Notre pays à l'Ouestent meill ane

"guest des Xtats-Unis ; les avantages y sent
supérieurs vous ne le croyez pas, alles

r pour vous convaincre.
La train partant de Montréal traverse les

terres boisées au Nipissingue et de l'Algome,
arrêtant à Mattawan, Callander, North-Bay,
Sudbury et autres places intermédiaires, ne
rend à Winnipeget continue sa route jus-
= Canmore, faisant arrêt à Brandon,

àhitowood, Broniview, Regins, Calgary,
etc.ote.

Dansoes coutrées du Nipisln eet de
out J'Algumasituées entre lontréal et Ma-
nitoba, alnsi que dans tout le Nord-Ouest
l‘'anadien, on ne d'excellents avantages
aux cvions.
Nous vendonsÀ prizréduit desbillets de

retour à tout expicrateur Bons Ads.
Ponr plus amples informations, s'adres-

"er an

BUREAU DE COLONISATION,
Près pc Dérot bu PactriquE,
Bue des Casernes—Montréal.

$0 novembre 1885.—jno.

 

DANS LA
“GAZETTE”

Les personnes qui enverront des annou-
carprur être insôrées dus ja Gassits du
Uunada, voudront Lien observer loo règles
suivantes :

le Adresse : “ La Gareile du Canada,
Ot'awa, Canada,”

£e Indiques le nombre d'inserlions re
qu'en

ite Remotes invariablement les prix de
vit ;panonces aveu celuile dola
i wile, comme ilest ex ue bas,
autrement elles ne seront Lo ppd Les
prin sent 1 10 cts par ligne pour Is premid-
re insertion, et Scis ponr len insertions
anlnéqueuntss, shaque chiffre comptent pour
un wot, Aucune annonce n'est publiée
pour inoine d'une piastre.

Les abonnés remarqueront aussi que
l'abonnement que est da $4.00 année
eat invariablement payable d’avance et que
le “Gazette” sera retranchée à l'expiration
du terme payé ainei d'avance, On cha
10 ca rar numére et lorsqu'on ea a n
de plue d'ass il faudra payer également le
mi tx prix pour chacun de ces buméros.

BROWN CHAMBERLIN,
TaprimensJo 1a Reine et contrôleur,

els peterie.
Déartoment des impressions et de la]

Horie ique,
Otisws 18 Juin "87,

 

MACHINES

À COUDRE,
H L. Bureau & bit,

AGENTS LE

Machines à Coude.
Pianos,

Orgues
ETC. ETC.

RUN GEORGE,

Borel P. Q,
lavitent lours protiques uret

environs, & Jeur Tis us vite, oder
Ja trouveront chex eux ce doutIs paris

rout avoir besoin on fuit de Machines à vou
dre ot fustruments de musique.

Toutesréparations exécutées scum ln plux

Termes très libéreux,
Prix des plus réduits.

H. L. Bureau & Cie.
Nerel P. .

Sore), 28 janvier 1880.3,

MANUFACTURE

Soles du St-Laurent

Sorel, P. Q.,

G. A. Pontbriand,

 

ok EOUSSIGNE a 'iorneur  a@'un-
cor continuera COMMK P.

LE PASSa 86 charger de l'exécutionne
scies circulaires, scies à bardeaux
scies de moulins, scies à Lois, ete , du-
wutes espèces et de toutes granucurs,
I) se chargers mussi des réparsiu

de toute: sories de scies circilalres, wcisx
4 bardeaux, scies de mo-ilins, scies ue
bouzher, égoïnes, etc, pour le dentelage
le redressage, le l'image, etc, etc,

Le tout exéculé sous ie plus court of
lai, à des pr:x très-modérés, et I'ouvyi
garanti de première qualité.

GA. PONTBRI AND,
RUE DU HOI

SOREL, P \.
Mai 1884.—jno.

 

Fonderie du St. Laurent
van

G. A. PONTBRIAND.
———Goer

À cette Fonderie on se charge
toutes espèces d'Kagioe
auz-évapeurMou ine, ters pelque tous lea

rom .vuvrageneu§ ounen for, 4 des drix entrène

À desconditions factios,
FONDERIR ct ATELIER No 19 Rue Sapiin,

Bureau : Uoin des rues du Roi et Boph.e.

Sorel, 13 Mai 1086.—a

EBPAGH,
PEINTRE

del'exdeution de  
  

 

—DE—

MAISONS
—FT—

D’ENSEIGNES
Décorateenactin"roliseur, Vito,

MTToutes commaudes de Ja ville ou do
Is campagne seront exécutées avec prit
promptitude et à des prix modérés.“Wg

Sorel, 14 septembre 1886,

Manifoctore de Machines Agricole
—-DE-

SOREL...

Le Sonsaigné à l'honneur d'informer le
public de la ville et des environs, qu'il con:
tiutera comme par le passé à entreprendre
tous les ouvrages «mn'on voudra bien lui

confier, tels que:

ENGINS,

BOUILLOIRE»,
Ontiliage de Menllus à Pcic

et autres ourrages de ce genre.

 

 

ll manufacture aussi les obldbres

“RateauxAméliezés"’
ur lesquels il à obtenu une patente. IL

& soul je croit de venire ces räteaux, qui
ont été mis sur le trarché avec tant de suc-
obs, par In maison « Beauchemin & Fils.

Comme 1] eat & manufacturer de ces râ-

teaux pour la haino saison, 11 recevra

dès à présent les nome des jersonnes qui

voudraient prendre l'agence, pour la vente

de cette célèbre machine.

Il manufacture auesi des s TRANCHES™
trancher le bois de boîtea à fromage.

Breet le seule pince à Sorel où l'on puis

ve procurer de ces machines.

Par l'attention quil apportera aux cont-

mandes qu’on voudra bien Jui contier, il ese

père mériter une pert du patronage publie,

BEF 11 offre aussi eo vente son breveton

une licence pont fabriquer lee + RArennx

Amélicrée,” dana la Provinee d'Outario.

J.B, BEAUCHEALs
Rue Provost,

SMOITICI..

30 Novembre 1883.—10.

      we J) 3 [RIT AAW YO

   Sorel 16 sept 87,—
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